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DOMAINS) DE ^'INVENTION 

L'invention appartient au domaine de la cosmetique et 
concerne de nouvelles substances actives a bases de semences vegeta- 
ns fermentees, un procede pour leur obtention, des preparations conte- 
nant ces substances actives, ainsi qu'une multiplicite d'utilisations de 
ces nouvelles substances actives. 
ETAT DE LA TECHNIQUE 

Deja dans l'antiquite on souhaitait pouvoir conserver 
jeunesse et beaute eternelles. Alors qu'il est rapporte que Cleopatre 
avait soin de prendre regulierement un bain de lait d'anesse - l'effet des 
proteines de lait qu'il contenait est aujourd'hui connu - il restait aux 
femmes mbins fdrtunees a esperer des dieux qu'ilsexaucent leur sou- 
hait. II faut supposer que cela a ete rarement couronne de succes. Au- 
jourd'hui une apparence jeune et une peau presentant peu de rides ne 
sont pas le privilege d'un petit nombre d'utilisatrices mais, malgre des 
differences de prix parfois considerables entre les preparations, sont en 
principe accessibles a toutes les femmes. Bien que la chimie des cos- 
metiques ne puisse pas accomplir de miracle, la connaissance des pro- 
cessus biocbimiques qui se deroulent dans les cellules de la peau et des 
cheveux a brusquement augmente precisement ces dernieres annees. II 
en a par consequent resulte naturellement des bases indiquant de 
quelle facon pouvaient etre combattus ou supprimes les dommages dus 
au vieillissement naturel ou a des effets de l'environnement De la 
meme fagon les exigences imposees par les utilisatrices (et de plus en 
plus 6galement les utilisateurs) a ces denommes "produits anti-age" ont 
cependant egalement augmente. Independamment du fait que les pre- 
parations doivent par principe presenter un caractere de soin et etre 
parfaitement bien tolerees par la peau et eventuellement les muqueu- 
ses, elles doivent proteger contre le rayonnement ultraviolet et les 
substances toxiques provenant de l'environnement, stimuler le systeme 
immunitaire et avoir une action anti-inflammatoire. 

II faut mentionner a ce propos que 1'utiUsation pour l'ali- 
mentation humaine de produits de fermentation de proteines du lait, 
comme par exemple le kefir, le koumis, le kuban, le leben et le mazun, 
est suffisamment connue [voir par exemple Hesseltine, Mycologia 57, 1- 
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148 (1965)]. Des produits de fermentation de l'agave sont connus sous 
le nom de pulque. Par fermentation du saccharose, de raisins sees ou 
de citrons, on obtient le tibi ou le soda au gingembre. Par Busa, on en- 
tend une boisson qui est obtenue par fermentation de riz et de sucre. 
Cependant. l'utilisation de produits de fermentation en cosmetique etait 
peu connue jusqu'a present. II est connu que le lactoserum fermente est 
considere ameliorer l'aspect externe de la peau (FR-B1 2718752, World 
Trust Investment). L'utilisation du kefir pour le traitement de la peau 
ainsi que comme agent contre l'eczema, les mycoses et l'acne est con- 
nue d'apres EP-A2 0315541 (L'Oreal). ES-B1 2116201 (Javier Uruena 
Mendez) propose en outre d'utiliser le kefir pour la regeneration des 
vaisseaux capillaires. - 

Le but de la presente invention etait par consequent de 
fournir de nouvelles substances actives qui satisfassent a l'ensemble 
complexe d'exigences decrites plus haut. Eu egard a la discussion BSE 
il etait en outre souhaitable que ces "substances actives multtfonction" 
soient des produits vegetaux. 
DESCRIPTION DE L' INVENTION 

L'invention a pour objet des substances actives cosmeti- 
ques et/ou pharmaceutiques pouvant etre obtenues par fermentation 
de semences vegetales ou de fruits. 

De facon inattendue, on a decouvert que les produits de 
fermentation ont un grand nombre de proprietes avantageuses qui sont 
importantes pour rutilisation en cosmetique dans le but de la protection 
et du soin de la peau et des cheveux. Ainsi, les substances actives pro- 
tegent contre l'effet nocif des rayons UV et ont une action anti- 
inflammatoire. par exemple, dans les coups de soleil. Elles stimulent le 
metabolisme de facon avantageuse, par exemple. elles stimulent la 
synthese des macromolecules du derme et en meme temps inhibent... 

Un autre objet de l'invention concerne un procede pour la 
preparation de substances actives cosmetiques et/ou pharmaceutiques, 
dans lequel on fait fermenter des semences vegetales ou des fruits. En 
particulier, l'invention englobe un procede dans lequel 
(a) les semences vegetales ou fruits ou concentres proteiques sont ex- 
traits ou presses et transformes en un bouillon de fermentation, 



(b) le bouillon de fermentation est pasteurise ou sterilise, 

(c) le bouillon de fermentation ainsi prepare est ensemence avec les 
micro -organismes , 

(d) le bouillon de fermentation ainsi ensemence est fermente, et even- 
5 tuellement 

(e) une fois terminee la fermentation, on soumet a un traitement final 
le bouillon de fermentation et on separe les substances actives. 

Semences vegetales et fruits 

Comme prodults de depart pour les nouvelles substances 

10 actives, on prend de preference en consideration des semences vegeta- 
les, des concentres proteiques ou des extraits de proteines qui provien- 
nent par exemple des semences vegetales suivantes : pommes de terre, 
riz, soja, pois* haricots, lin, coton, sesame, lupin, colza, ble, chanvre, 
selgle, orge, noix de coco, tournesol, luzerne et hibiscus. Comme exem- 

15 pies de fruits dont le jus peut etre fermente, on peut citer : les pommes, 
poires, coings, nefles, cynorhodons, cerises, prunes, peches, abricots, 
oranges, citrons, mandarines, citrons verts, pamplemousses, figues, 
grenades, ananas, cherimoles, pommes-cannelles, atemoya,, goyaves,. 
mangues, ramboutans, mangoustes, fruits du dourian, litchis, fruits du 

20 palmier, bananes, kiwis, primes, nitschi, pitayas, papayes, avocats, ta- ^ 
marins, fruits du baobab et fruits de sharon. \ t 
Micro-organismes 

Eu egard a un rendement optimal en substances actives, 
il s'est revele avantageux d'effectuer la fermentation en presence d ! un 

25 melange de divers micro-organismes. On prefere en particulier a cet ef- 
fet d'utiliser des melanges de divers micro-organismes qui comprennent 
d'une part un representant du groupe Lactobacillus, Lactococcus et Leu- 
conostoc et, d'autre part, au moins une levure. Des exemples caracte- 
ristiques de micro-organismes appropries sont les suivants : 

30 Lactobacillus acidophilus, Lactobacillus brevis, Lactobacillus casei, Lac- 
tobacillus caucasicus, Lactobacillus cellobiosus, Lactobacillus delbruecki, 
Lactobacillus helveticus, Lactobacillus hilgardii, Lactobacillus kefir, Lac- 
tobacillus kefiranofaciens, Lactobacillus keftrgranum, Lactobacillus para- 
kefir, Lactobacillus plantarum, Lactobacillus lactis subsp. cremoris, 

35 Lactobacillus lactis subsp. diacetilactis, Lactobacillus lactis subsp. lactis, 
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Lactococcus plantarum, Leuconostoc citreum, Leuconostoc citroverum, 
Leuconostoc dextranicum, Leuconostoc kefir, Leuconostoc mesenteroides, 
Leuconostoc pseudomesenteroid.es, Candida kefir, Candida tenuis, 
Kluyveromyces bulgaricus, Kluyveromyces fragiLis , Kluyveromyces lactis, 
Saccharomyces carbajali, Saccharomyces carVbergensis, Saccharomyces 
cerevisiae, Saccharomyces deVbrueckti, Saccharomyces Jlorentinus, Sac- 
charomyces globosus, Saccharomyces kefir, Saccharomyces marxianus, 
Saccharomyces unisporus, Toruta homii, Torula kefir, Streptococcus mer- 
mophilus, Streptococcus durans, Acetobacter acett et Acetobacter rasens, 
alnsi que des melanges de ceux-ci. Aussi bien les bacteries que les levu- 
res peuvent etre utilisees en divers rapports ponderaux, d'autant plus 
que ceux-ci Varient pendant la fermentation. Le rapport ponderal va 
normalement de 90:10 a 10:90, de preference, de 75:25 a 25:75 et en 
particulier de 60:40 a 40:60. Les micro-organismes peuvent etre utilises 
purs, mais on peut egalement utiliser des melanges de kefir ou de tibi 
qui sont commercialises tels quels. 
Fermentation 

La fermentation peut etre divisee en cinq phases : 

1. preparation du bouillon de fermentation/extraction, 

2. pasteurisation ou sterilisation, 

3. ensemencement, 

4. fermentation proprement dite, ainsi qu'eventuellement 

5. traitement final des produits. 

Preparation du bouillon de fermentat ion /extraction 

Pour la preparation du bouillon de fermentation, les se- 
memes vegetales sont, selon leur durete, moulues directement ou 
d'abord concassees et ensuite transformees en une dispersion aqueuse, 
organique ou aqxieuse/organique. La preparation des extraits peut s'ef- 
fectuer d'une facon connue en soi, c'est-a-dire, par exemple par extrac- 
tion aqueuse, alcoolique ou aqueuse-alcoolique des plantes ou parties 
de plantes. En ce qui concerne les procedes d'extraction traditionnels 
appropries. tels que la maceration, la remaceration, la digestion, la ma- 
ceration dynamique, la maceration fluidisee, l'extraction par ultrasons, 
l'extraction a contre-courant, la percolation, la repercolation, l'evacola- 
tion (extraction sous pression reduite), la diacolation et l'extraction li- 
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quide-solide au reflux en continu, effectuee dans un extracteur de Sox- 
hlet, qui sont familieres pour le specialiste et en principe sont toutes 
utilisables, on se referera, pour des ralsons de simplicity par exemple, 
au manuel Handbuch der Pharmazeutischen Praxis de Hager 
(5* edition, vol. 2, p. 1026-1030, Springer Verlag, Berlin-Heidelberg-New 
York (1991). La methode de percolation est avantageuse pour l'utilisa- 
tion a l'echelle industrielle. 

Comme matiere premiere, on peut utiliser des plantes ou 
des parties de plantes fraiches, mais habituellement on part de plantes 
et/ou de parties de plantes sechees, qui peuvent etre fragmentees me- 
caniquement avant rextraction. A cet effet, il convient d'utiliser toutes 
les methodes de fragmentation connues du specialiste, et comme exem- 
ple on citera le broyage a l'etat congele. Comme solvants pour l'execu- 
tion des extractions, on peut utiliser des solvants organiques, l'eau (de 
preference l'eau chaude a une temperature de plus de 80°C et en parti- 
culier de plus de 95°C) ou des melanges de solvants organiques et 
d'eau, en particulier des alcools de faible masse moleculaire a plus ou 
moins fortes teneurs en eau. On prefere en particulier rextraction au 
methanol, a 1'ethanol, au pentane, a l'hexane, a l'heptane, a l'acetone, 
aux propylenegtycols, aux polyethyleneglycols ainsi qu'a l'acetate 
d'ethyle, ainsi qu'avec des melanges de ceux-ci ainsi que leurs melanges 
aqueux. L'extraction s'effectue en regie generate a 20-100°C, de prefe- 
rence a 30-90°C, en particulier a 60-80°C. Dans un mode de realisation 
prefere, on effectue l'extraction sous une atmosphere constitute par un 
gaz inerte, pour eviter l'oxydation des substances actives de l'extrait. 
Cela est particulierement important dans le cas d'extractions a des 
temperatures de plus de 40°C. Les temps d'extraction sont ajustes par 
1-homme de metier en fonction de la matiere premiere, du procede d'ex- 
traction, de la temperature d'extraction, du rapport solvant a matiere 
premiere, et autres. Apres rextraction, les extraits bruts obtenus peu- 
vent eventuellement etre soumis a d'autres etapes usuelles, comme par 
exemple purification, concentration et/ou decoloration. Si on le desire, 
les extraits ainsi obtenus peuvent etre soumis, par exemple, a une se- 
paration selective des substances contenues individuelles indesirables. 
L'extraction peut s'effectuer jusqu'a un degre d'extraction quelconque, 
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mais est effectuee habitueUemeait jusqu'a l'epuisement. Des rendements 
caracteristiques (= quantite de substance seche de rextrait par rapport 
a la quantite de matiere premiere utilisee) dans le cas de rextraction des 
sentiences se situent dans la plage allant de 3 a 15, en particuller de 6 a 
10 % en poids. 

La presente invention englobe le fait etabli que les condi- 
tions d'extraction ainsi que les rendements des extraits finals peuvent 
etre choisis par l'homme de metier, en fonction du domaine d'utllisation 
desire. Ces extraits presentent en regie generate des teneurs en subs- 
tance active (= teneur en matiere solide) dans la plage de 0,5 a 10 % en 
poids. Comme solvants organiques, on prend a ce propos en considera- 
tion, par exemple, les alcools aliphatiques ayant de 1 a 6 atomes de 
carbone (l'ethanol par exemple), des cetones (l'acetone par exemple), des 
hydrocarbures halogenes (par exemple le chloroforme ou le chlorure de 
methylene), des esters inferieurs ou des polyols {par exemple le glycerol 
ou des glycols). 

On effectue de preference l'extraction des semences ve- 
getates, eventuellement egalement a plusieurs reprises avec de l'eau 
dans le domaine alcalin, de preference, dans le domaine faiblement al- 
calin, les matieres solides insolubles etant eventuellement separees, par 
exemple, par filtration ou centrifugation. Dans un autre mode de reali- 
sation avantageux de l'invention, l'extraction s'effectue egalement en 
milieu aqueux, mais dans le domaine acide, ce par quoi les proteines 
precipitent, sont separees et redissoutes dans de l'eau dans le domaine 
faiblement alcalin. 

Si des fruits sont utilises en tant que produits de depart, 
ces derniers peuvent etre soit broyes, soit presses, de sorte que la pulpe 
ou le jus peuvent etre utilises sans autre extraction. 

Pour la preparation du bouillon de fermentation, on peut 
ajouter a ces produits de depart d'autres additifs caracteristiques, 
comme par exemple, de la peptone de soja, de l'extrait de malt oil des 
sucres fermentables (par exemple le dextrose ou glucose). 11 s'est revele 
avantageux d'ajuster les bouillons de fermentation a un pH initial de 4 
a 8,5, et, dans le cas de produits de depart proteiques, a 6.5-8. 
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Pasteurisation ou sterilisation 

La pasteurisation ou la sterilisation des bouillons de fer- 
mentation s'effectue habituellement a des temperatures dans la plage 
de 60 a 135°C, pendant une duree de 1 a 30 minutes. 

5 Ensemencement 

Dans le cadre de l'ensemencement, on peut utiliser les 
bacteries lactiques et les levures en differentes quantites et en differents 
rapports ponderaux. Les bacteries sont utilisees normalement en quan- 
tites de 10 3 a 10 s , de preference, de 10 4 a 10 6 UFC (unites formant co~ 

10 loniesj/ml, Le rapport ponderal des diverses bacteries lactiques les unes 
par rapport aux autres, c'est-a-dire Lactobacillus, Lactococais et Leuco- 
nostoc, peut aller dans chaque cas de 1 : 1 000 a 1 000 : 1 et^de prefe- 
rence de 1 : 100 a 100: 1. Les levures peuvent etre utilisees en 
quantites de 10 2 a 10 7 , de preference, de 10 3 a 10 5 UFC/ml. Le rapport 

15 ponderal entre les bacteries et les enzymes peut aller enfin de 
1 : 100 000 a 100 000 : 1, et de preference de 1 : 1 000 a 1 000 : 1 . 
Fermentation 

La fermentation est effectuee habituellement a des tem- 
peratures dans la plage allant de 10 a 47°C, de preference entre 20 et 

20 37°C, dans un recipient a agitation statique ou ferme. La duree de la 
fermentation peut varier entre quelques heures et quelques jours et est 
en general comprise entre 12 et 48 heLires. Au cours de la fermentation, 
la conversion des sucres fermentables a lieu dans des acides organi- 
ques, l'ethanol, le dioxyde de carbone et des composes aromatiques. On 

25 peut ensuite constater un abaissement du pH, qui varie en general de 4 
a 5. On aboutit en outre a une proteolyse des proteines contenues, avec 
formation de peptides a courte chaine et d'aminoacides, qui sont preci- 
pites en raison du pH acide. 
Traitement final des oroduits 

30 En tant que produits de fermentation, qui apparaissent 

aussi bien sous forme de fractions solubles que de residus solides, on 
prend en consideration les bouillons de fermentation bruts, les fractions 
solubles brutes pouvant etre obtenues a partir de ceux-ci, les metabo- 
lites de faible masse moleculaire formes pendant la fermentation (ami- 

35 noacides, oligopeptides, oligosaccharides, acides organiques, composes 
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Pasteurisation ou ster ilisation 

La pasteurisation ou la sterilisation des bouillons de fer- 
mentation s'effectue habituellement a des temperatures dans la plage 
de 60 a 135°C, pendant une duree de 1 a 30 minutes. 
Rnsemencement 

Dans le cadre de l'ensemencement, on peut utiliser les 
bacteries lactiques et les levures en differentes quantites et en differents 
rapports ponderaux. Les bacteries sont utilisees normalement en quan- 
tites de 103 a 108, de preference, de 104 a 106 tjfC (unites formant co- 
lonies)/^. Le rapport ponderal des diverses bacteries lactiques les unes 
par rapport aux autres, c'est-a-dire Lactobacillus, Lactococcus et Leuco- 
nostoc, peut aller dans chaque cas de 1 : 1 000 a 1 000 : 1 et de prefe- 
rence de 1 : 100 a 100 : 1. Les levures peuvent etre utilisees en 
quantites de 102 a i 0 7, de preference, de 103 a 106 UFC/ml. Le rapport 
15 ponderal entre les bacteries et les enzymes peut aller enfin de 
1 : 100 000 a 100 000 : 1, et de preference de 1 : 1 000 a 1 000 : 1. 
Fermentation 

La fermentation est effectuee habituellement a des tem- 
peratures dans la plage allant de 10 a 40°C, de preference entre 20 et 
20 37°C,. dans un recipient a agitation statique ou ferme. La duree de la 
fermentation peut varier entre quelques heures et quelques jours et est 
en general comprise entre 12 et 48 beures. Au cours de la fermentation, 
la conversion des sucres fermentables a lieu dans des acides organi- 
ques, l'ethanol, le dloxyde de carbone et des composes aromatiques. On 
25 peut ensuite constater un abaissement du pH, qui varie en general de 4 
a 5. On aboutit en outre a une proteolyse des proteines contenues, avec 
formation de peptides a courte chaine et d'aminoacides, qui sont pr€ci- 
pites en raison du pH acide. 
TVaitement fi nal des produits 

En tant que produits de fermentation, qui apparaissent 
aussi bien sous forme de fractions solubles que de residus solides, on 
prend en consideration les bouillons de fermentation bruts, les fractions 
solubles brutes pouvant etre obtenues a partir de ceux-ci, les metabo- 
lites de faible masse moleculaire formes pendant la fermentation (ami- 
35 noacides, oligopeptides, oligosaccharides, acides organiques, composes 
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aromatiques, etc.), les residus solldes des proteines fermentees precipi- 
tees ainsi que les polysaccharides fermentes. Ces produits tres diffe- 
rents peuvent etre obtenus a l'aide de procedes de separation connus en 
sol, comme par exemple centrifugation, filtration sur membrane (micro- 
filtration, ultrafiltration, nanofiltration), extraction liquide-liquide ou en 
phase solide, chromatographie, precipitation a parttr de solvants, et si- 
milaires. Les micro-organismes encore contenus dans les produits de 
fermentation doivent naturellement etre separes, detruits ou inactives 
avec une mise sous forme de produits finals. A cette fin, on prend en 
consideration des techniques connues, telles qu'un traitement thermi- 
que (pasteurisation, sterilisation), une destruction des cellules, micro- 
filtration, centrifugation et similaires. Si Von obtient des produits 
fermentes en tant que produits finals, on peut soit les utiliser sous for- 
mes de sediments solides, soit les utiliser sous forme de solutions, par , 

15 abaissement du pH. ■«> 
Preparations cosmetiques et/ou pharmaceutiaues ,j 

Un autre objet de l'invention concerne des preparations 
cosmetiques et/ou pharmaceutiques qui contiennent les nouvelles ^ 
substances actives, de preference, en proportions de 0,01 a 10, en par- ^ 
20 ticulier. de 0,1 a 5 et, de facon particulierement preferee, de 0,5 a 1 % .£ 
en poids, par rapport aux compositions. « 

Les preparations selon l'invention, comme par exemple, . . - 
des shampoings, lotions capiUaires, produits moussants pour le bain, 
produits pour le bain et la douche, cremes, gels, lotions, solutions al- 
25 cooliques et aqueuses/alcooliques, emulsions, matieres grasses/cires, 
preparations en baton, poudres ou similaires, peuvent contenir comme 
autres adjuvants et additifs des tensioactifs doux, des corps huileux, 
des emulsifiants, des cires a effet nacrant, des agents de consistance, 
des epaississants, des agents de surgraissage, des stabilisants, des po- 
30 lymeres, des composes de type silicone, des graisses, des cires, des le- 
cithines, des phospholipides, des substances actives biogenes. des 
facteurs de protection contre la lumiere UV, des antioxydants, des deo- 
dorants, des antisudoraux, des agents antipelliculaires, des agents fil- 
mogenes, des agents de gonflement, des insectifuges, des 
35 autobronzants, des inhibiteurs de tyrosine (agents de depigmentation), 
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des agents hydrotropes, des solubilisants, des conservateurs, des huiles 

essentielles, des colorants et similaires, 

Tensioactifs 

En tant que substances tensioactives, peuvent etre con- 

5 tenus des tensioactifs anioniques, non ioniques, cationiques et/ou am- 
photeres ou zwltterioniques, dont la proportion dans les produits va 
habituellement d'environ 1 a 70, de preference de 5 a 50 et en particu- 
lier de 10 a 30 % en polds. Comme exemples caracteristiques de tensio- 
actifs anioniques, on peut citer des savons, des alkylbenzenesulfonates, 

10 alcanesulfonates, olefinesulfonates, alkylethersulfonates, ethersulfona- 
tes de glycerol, a-methylestersulfonates, acldes gras sulfones, alkylsul- 
fates, ethersulfates d'alcools gras, ethersulfates de glycerol, 
ethersulfates decides gras, ethersulfates mixtes hydroxyles, 
(ether)sulfates de monoglycerides, (ether)sulfates d'amides gras, mono- 

15 et dialkylsulfosuccinates, mono- et dialkylsulfosuccinamates, sulfotri- 
glycerides, savons amides, acides ethercarboxyliques et leurs sels, ise- 
thionates d'acides gras, sarcosinates d'acides gras, taurides decides 
gras, N-acylaminoacides comme par exemple acyllactylates, acyltartra- 
tes, acylglutamates et acylaspartates, sulfates d'alkyloligoglucosides, 

20 produits de condensation d'acides gras et de proteines (en particulier 
des produits vegetaux a base de ble) et alkyl(ether)phosphates. Lorsque 
les tensioactifs anioniques contiennent des chaines polyglycolether, 
celles-ci peuvent presenter une distribution d'homologues classique 
mais de preference etroite* Comme exemples caracteristiques de tensio- 

25 actifs non ioniques, on peut citer des polyglycolethers d'alcools gras, 
des polyglycolethers d'alkylphenols, des esters de polyglycols et d'acides 
gras, des polyglycolethers d'amides gras, des polyglycolethers d'amines 
grasses, des triglycerides alcoxyles, des ethers mixtes ou des forrnals 
mixtes, des alkyl(alcenyl)oligoglycosides ou des derives d'aeide glucuro- 

30 nique eventuellemenl partiellement oxydes, des N-alkylglucamides 
d'acides gras, des hydrolysats de proteines (en particulier des produits 
vegetaux a base de ble), des esters d'acides gras et de polyols, des esters 
de glucides, des esters de sorbitarme, des polysorbates et des oxydes 
d'amines. Lorsque les tensioactifs non ioniques contiennent des chaines 

35 polyglycolether, ces dernieres peuvent presenter une distribution d'ho- 
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mologues classique, mais de preference etroite. Comme exemples ca- 
racteristiques de tensioactifs cationiques, on pent citer des composes de 
type ammonium quaternaire, comme par exemple le chlorure de dime- 
thyldistearylammonium, et des composes quaternaires de type ester, en 
particulier des sels d'esters de trialcanolammes et d'acides gras rendus 
quaternaires. Comme exemples caracteristiques de tensioactifs ampho- 
teres ou zwitterioniques, on pent citer des alkylbetames, alkylamidobe- 
taines, aminopropionates, aminoglycinates, imidazolinlum-betaines et 
sulfobetaines. En ce qui concerne les tensioactifs cites, il s'agit exclusi- 
vement de composes connus. Pour la structure et la preparation de ces 
substances, on se referera aux ouvrages de synthese correspondants, 
par exemple J. Falbe (editeur), Surfactants in Consumer Products, Sprin- 
ger Verlag, Berlin, 1987, p. 54-124, ou J. Falbe (editeur), KataLysaioren, 
Tenside und Mineraloladditive, Thieme Verlag, Stuttgart, 1978, p. 123- 
217 Comme exemples caracteristiques de tensioactifs doux.particulie- 
rement appropries, c'est-a-dire particulierement bien toleres par la 
peau, on peut citer des ethersulfates de polyglycol et d'alcools gras, 
sulfates de monoglycerides, mono- et/ou dialkylsulfosuccinates, ise- 
thionates d'acides gras, sarcosinates d'acides gras, taurides d'acides 
gras, glutamates d'acides gras. sulfonates d'a-olefines, acides 6thercar- 
boxyUques, alkyloUgoglucosides, glucamides d'acides gras, alkylamido- 
betaines, amphoacetals et/ou des produits de condensation d'acides 
gras et de proteines, ces demiers de preference a base de proteines de 
ble. 

Corps huileux 

En tant que corps huileux, on prend en consideration par 
exemple des alcools de Guerbet a base d'alcools gras ayant de 6 a 18, de 
preference 8 a 10 atomes de carbone, des esters d'acides gras lineaires 
en C6-C 22 avec des alcools gras en C 6 -C 22 lineaires ou ramifies, ou des 
esters d'acides carboxyliques en C 6 -C 13 ramifies avec des alcools gras 
en C 6 -C 22 lineaires ou ramifies, comme par exemple le myristate de my- 
ristyle, le palmitate de myrisryle, le stearate de myristyle, l'isostearate 
de myristyle, l'oleate de myristyle, le behenate de myristyle, l'erucate de 
myristyle, le myristate de cetyle, le palmitate de cetyle, le stearate de 
cetyle, l'isostearate de cetyle, Ideate de cetyle, de behenate de cetyle, 
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l'erucate de cetyle, le myristate de stearyle, le palmitate de stearyle, le 
stearate de stearyle, l'isostearate de stearyle, l'oleate de stearyle, le be- 
henate de stearyle, l'erucate de stearyle, le myristate d'isostearyle, le 
palmitate d'isostearyle, le stearate d'isostearyle, l'isostearate d'isostea- 
ryle, l'oleate d'isostearyle, le behenate d'isostearyle, le myristate d'oleyle, 
le palmitate d'oleyle, le stearate d'oleyle, l'isostearate d'oleyle, l'oleate 
d'oleyle, le behenate d'oleyle, l'erucate d'oleyle, le myristate de behenyle, 
le palmitate de behenyle, le stearate de behenyle, l'isostearate de behe- 
nyle, l'oleate de behenyle, le behenate de behenyle, l'erucate de behe- 
nyle, le myristate d'erucyle, le palmitate d'erucyle, le stearate d'erucyle, 
l'isostearate d'erucyle, l'oleate d'erucyle, le behenate d'erucyle et l'eru- 
cate d'erucyle. En outre, il convient d'utiliser des esters^dacides gras 
lineaires en C 6 -C 22 avec des alcools ramifies, en particulier le 2- 
ethylhexanol, des esters d'acides alkyl(Ci 8 -C 38 )hydroxycarboxyliques 
avec des alcools gras en C 6 -C 22 lineaires ou ramifies (voir DE-A1- 
19 756 377), en particulier le malate de dioctyle, des esters d'acides 
gras lineaires et/ou ramifies avec des alcools polyhydroxyles (comme 
par exemple le propyleneglycol, un diol dimere ou un triol trimere) et/ ou 
des alcools de Guerbet, des triglycerides a base d'acides gras en C 6 -C 10 , 
des melanges liquides de mono-/di-/triglycerides a base d'acides gras 
en C 6 -C 18 , des esters d'alcools gras en C 6 -C 22 et/ou d'alcools de Guer- 
bet avec des acides carboxyliques aromatiques, en particulier l'acide 
benzo'ique, des esters d'acides dicarboxyliques en C 2 -C 12 avec des al- 
cools lineaires ou ramifies ayant de 1 a 22 atomes de carbone ou des 
polyols ayant de 2 a 10 atomes de carbone et 2 a 6 groupes hydroxy, 
des huiles vegetales, des alcools primaires ramifies, des cyclohexanes 
substitues, des carbonates d'alcools gras en C 6 -C 22 lineaires ou rami- 
fies, comme par exemple le carbonate de dicaprylyle (Cetiol® CC). des 
carbonates de Guerbet a base d'alcools gras ayant de 6 a 18, de prefe- 
rence 8 a 10 atomes de carbone, des esters de l'acide benzoique avec 
des alcools en C 6 -C 22 lineaires et/ou ramifies (par exemple Finsolv^ 
TN), des ethers de dialkyle lineaires ou ramifies symetriques ou asyme- 
triques, ayant de 6 a 22 atomes de carbone par groupe alkyle, comme 
par exemple l'ether de dicaprylyle (Cetiol® OE), des produits d'ouverture 
de cycle d'esters d'acides gras epoxydes avec des polyols, des huiles des 
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silicone (Cyclomethicone, types de Simethicone et autres) et/ou des 
hydrocarbures aliphatiques ou naphteniques, comme par exemple le 
squalane, le squalene ou des dialkylcyclohexanes. 
Kmulsifiants 

En tant qu'emulsifiants, on prend en consideration, par 
exemple, des tensioactifs non ioniques choisis dans au moins Tun des 
groupes suivants : 

- produits de fixation par addition de 2 a 30 moles d'oxyde d'ethylene 
et/ou de 0 a 5 moles d'oxyde de propylene sur des aleools gras li- 
neaires ayant de 8 a 22 atomes de carbone, sur des acides gras 
ayant de 12 a 22 atomes de carbone, sur des alkylphenols ayant de 

_ 8 aA5 atomes de carbone dans le fragment alkyle, ainsi que des al- 
kylamines ayant de 8 a 22 atomes de carbone dans le fragment at 
kyle ; 

- alkyl- et/ou alcenyloligoglycosides ayant de 8 a 22 atomes de car- 
: bone dans le radical alkyle ou alcenyle et leurs analogues oxyethy- 

les ; 

- produits de fixation par addition de 1 a 15 moles d'oxyde d'ethylene 
sur l'huile de ricin et/ou une huile de ricin hydrogenee ; 

- produits de fixation par addition de 15 a 60 moles d'oxyde d'ethylene 
sur l'huile de ricin et/ou une huile de ricin hydrogenee ; 

- esters partiels de glycerol et/ou de sorbitanne avec des acides gras 
insatures, lineaires ou satures, ramifies, ayant de 12 a 22 atomes de 
carbone et/ou des acides hydroxycarboxyliques ayant de 3 a 
18 atomes de carbone, ainsi que leurs produits d'addition avec 1 a 
30 moles d'oxyde d'ethylene ; 

- esters partiels de polyglycerol (degre moyen de condensation propre 
2 a 8), polyethyleneglycol (masse moleculaire 400 a 5 000), trime- 
thylolpropane, pentaerythritol, aleools glucidiques (par exemple sor- 
bitol), alkylglucosides (par exemple methylglucoside, butylglucoside, 
laurylglucoside) ainsi que des polyglucosides (cefiulose par exemple) 
avec des acides gras satures et/ou insatures, lineaires ou ramifies, 
ayant de 12 a 22 atomes de carbone, et/ou des acides hydroxycar- 
boxyliques ayant de 3 a 18 atomes de carbone ainsi que leurs pro- 
duits d'addition avec 1 a 30 moles d'oxyde d'ethylene ; 
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esters mixtes de pentaerythritol, acides gras, acide citrique et alcools 
gras selon DE-C-1 165 574, et/ou esters mixtes d'acides gras ayant 
de 6 a 22 atomes de carbone, methylglucose et polyols, de preference 
glycerol ou polyglycerol ; 

mono-, di- et trialkylphosphates ainsi que mono-, di- et/ou tri-PEG- 
alkylphosphates et leurs sels ; 
alcolanums ; 

- copolymeres polysiloxane/polyalkyl/polyether ou derives corres- 
pondants ; 

- copolymeres sequences, par exemple polyethyleneglycol-30 dipolyhy- 
droxystearates ; 

.-_ emulsifiants polymeres, par exemple types Pemulen fTR-1, TR-2) de 

Goodrich ; 

- polyalkyleneglycols, ainsi que 

- carbonates de glycerol. 
Produits d'addition d'oxvde d'ethylene 

Les produits d'addition d'oxyde d'ethylene et/ou d'oxyde 
de propylene sur des alcools gras, des acides gras, des alkylphenols 
et/ou l'huile de ricin representent des produits disponibles dans le 
commerce. II s'agit en ce cas de melanges d'homologues dont le degre 
moyen d'alcoxylation correspond au rapport des quantites d'oxyde 
d'ethylene et/ou d'oxyde de propylene et de substrat avec lesquelles est 
effectuee la reaction d'addition. Des mono- et diesters d'acides gras en 
C12/18 de produits d'addition par fixation d'oxyde d'ethylene sur le gly- 
cerol sont connus d'apres DE-C-2 024 051, en tant qu'agents de re- 
graissage pour des preparations cosmetiques. 
AHcvl- et/ou alcenv loligQglvcosides 

Des allcyl- et/ou alcenyloligoglycosldes, leur preparation 
et leur utilisation sont connus d'apres 1'etat de la technique. Leur pre- 
paration s'effectue en particulier par la reaction du glucose ou d'oligo- 
saccharides avec des alcools primaires ayant de 8 a 18 atomes de 
carbone. En ce qui concerne le reste glycoside, il se revele qu'aussi bien 
des monoglycosides, dans lesquels un reste glucidique cyclique est lie 
par une liaison glycosidique a l'alcool gras, que des glycosides oligome- 
rs ayant un degre d'oligomerisation allant de preference jusqu'a 8 envi- 
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ron, sont appropries. Le degre d'oUgomerisation est en ce cas une valeur 
moyenne statlstique ayant pour base une distribution d'homologues 
usuels pour de tels produits industriels. 
Olvcerides partiels 

Comme exemples caracteristiques de glycerides partiels 
appropries, on peut citer le monoglyceride d'acide hydroxystearique, le 
diglyceride d'acide hydroxystearique, le monoglyceride d'acide isosteari- 
que, le diglyceride d'acide isostearique, le monoglyceride d'acide oleique, 
le diglyceride d'acide oleique, le monoglyceride d'acide ricinoleique, le 
diglyceride d'acide ricinoleique, le monoglyceride d'acide linoleique, le 
diglyceride d'acide linoleique, le monoglyceride d'acide linolenique, le 
diglyceride d'acide linolenique, le monoglyceride d'acide erucique, le di- 
glyceride d'acide erucique, le monoglyceride d'acide tartrique, le diglyce- 
ride d'acide tartrique, le monoglyceride d'acide citrique, le diglyceride 
d'acide citrique, le monoglyceride d'acide malique, le diglyceride d'acide 
malique ainsi que des melanges industriels de ceux-ci, qui peuvent en- 
core contenir, en raison du processus de preparation, de faibles quan- 
tites de triglyceride. Des produits de fixation par addition de 1 a 30, de 
preference 5 a 10 moles d'oxyde d'ethylene sur les glycerides partiels 
mentionnes sont egalement appropries. 
Esters de sorbitanne 

En tant qu' esters de sorbitanne, on prend en considera- 
tion le mono-isostearate de sorbitanne, le sesquiisostearate de sorbi- 
tanne, le diisostearate de sorbitanne, le triisostearate de sorbitanne, le 
monooleate de sorbitanne, le sesquioleate de sorbitanne, le dioleate de 
sorbitanne, le trioleate de sorbitanne, le monoerucate de sorbitanne, le 
sesquierucate de sorbitanne, le dierucate de sorbitanne, le trierucate de 
sorbitanne, le monoricinoleate de sorbitanne, le sesquiricinoleate de 
sorbitanne, le diricinoleate de sorbitanne, le triricinoleate de sorbitanne, 
le monohydroxystearate de sorbitanne, le sesquihydroxystearate de sor- 
bitanne, le dihydroxystearate de sorbitanne, le trihydroxystearate de 
sorbitanne, le monotartrate de sorbitanne, le sesquitartrate de sorbi- 
tanne, le ditartrate de sorbitanne, le tritartrate de sorbitanne, le mono- 
citrate de sorbitanne, le sesquicitrate de sorbitanne, le dicitrate de 
sorbitanne, le tricitrate de sorbitanne, le monomaleate de sorbitanne, le 
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sesquimaleate de sorbitanne, le dimaleate de sorbitanne, le trimaleate 
de sorbitanne ainsi que des melanges industriels de ceux-ci. Des pro- 
duits de fixation par addition de 1 a 30, de preference 5 a 10 moles 
d'oxyde d'ethylene sur les esters de sorbitanne cites sont egalement ap- 
5 propries. 

Esters de polyglycerol 

Comme exemples caracteristiques d'esters de polyglycerol 
appropries, on peut citer les 2-dipolyhydroxystearates de polyglycerol 
(Dehymuls® PGPH), 3-diisostearates de polyglycerol (Lameform® TGI), 
io 4-isostearates de polyglycerol (Isolan® GI 34), 3-oleates de polyglyceiyle, 
polyglyceiyl-3-diisostearate de diisostearoyle (Isolan® PDI), distearates 
de polyglyceryl-3-methylglucose (Tego Care® 450), pplyglyceiyl-3-cire 
d'abeilles (Cera Bellina®), 4-caprates de polyglyceiyle (caprates de poly- 
glycerol T20 10/90) , polyglyceryl-3-cetylether (Chimexane® NL) , 3- 
15 distearates de polyglyceiyle (Cremophor® GS 32) et polyricinoleates de 
polyglyceiyle (Admul® WOL 1403), dimerates isostearates de polyglyce- 
ryle ainsi que des melanges de ceux-ci. Comme exemples d'autres esters 
de polyols appropries, on peut citer les mono-, di- et triesters de trime- 
thylolpropane ou pentaeiythritol avec l'acide laurique, l'acide gras de 
20 coco, l'acide gras de suif, l'acide palmitique, l'acide stearique, l'acide 
oleique, l'acide behenique et similaires, ayant eventuellement reagi avec 
1 a 30 moles d'oxyde d'ethylene. 
Emulsifiants anioniques 

Des emulsifiants anioniques caracteristiques sont des 
25 acides gras aliphatiques ayant de 12 a 22 atomes de carbone, comme 
par exemple l'acide palmitique, stearique ou behenique, ainsi que des 
acides dicarboxyliques ayant de 12 a 22 atomes de carbone, comme par 
exemple l'acide azelalque ou sebacique. 
Emulsifiants amohoteres et emulsifiants cationiaues 
30 On peut en outre utiliser comme emulsifiants des tensio- 

actifs zwitterioniques. Par tensioactifs zwitterioniques, on designe des 
composes tensioactifs qui portent dans la molecule au moins un groupe 
ammonium quaternaire et au moins un groupe carboxylate et un 
groupe sulfonate. Des tensioactifs zwitterioniques parti culierement ap- 
35 propries sont les denommees betaines, telles que les glycinates de N- 
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al^l-N.N-dimethylammonium, par exemple le glycinate de cocosalkyl- 
dimethylainmonram, les glycinates de N-acylaminopropyl~N,N- 
dimethylammonium, par exemple le glycinate de cocosacylamino- 
propyldimethylammoniuin, et des 2-alkyl-3-carboxymethyl-3-hydroxye- 
thylimidazolines ayant chacune de 8 a 18 atomes de carbone dans le 
fragment alkyle ou acyle, ainsi que le glycinate de cocosacylaminoethyl- 
hydroxyethylcarboxymethyle. On prefere en particulier le derive d'amide 
gras connu sous la denomination CTFA Cocanudapropylbetame. Des 
tensioactifs ampholytes sont egalement des emulsifiants appropries. Par 
tensioactifs ampholytes on entend les composes tensioactifs qui, outre 
un groupe alkyle ou acyle en C 8/18 , contiennent au moins dans la mole- 
cule un-groupe amino libre et au moins un groupe -COOH ou -S0 3 H. et 
qui sont aptes a la formation de sels internes. Comme exemples de ten- 
sioactifs ampholytes appropries, on pent citer des N-alkylglycines, aci- 
des N-alkylpropioniques, acides N-alkylaminobutyriques, acides N- 
all^liminodipropioniques. N-hydroxyethyl-N-alkylamidopropylglycines, 
N-alkyltaurines, N-alkylsarcosines, acides 2-alkylaminopropioniques et 
acides alkylaminoacetiques, ayant chacun environ 8 a 18 atomes de 
carbone dans le groupe alkyle. Un N-cocosalkylaminopropionate, un 
cocosacylaminoethylaminopropionate et une acyl(C 12/18 )sarcosine sont 
des tensioactifs ampholytes particulierement appropries. Enfin, on 
prend egalement en consideration des tensioactifs cationiques en tant 
qu'emulsifiants, ceux du type des esters quaternaires, de preference des 
sels d'esters de diacides gras avec la triethanolamine rendus quaternai- 
res avec le groupe methyle, etant particuherement prefferes. 
Cri-aisses et cires 

Comme exemples caracteristiques de graisses, on peut 
citer des glyc€rides, c'est-a-dire des produits vegetaux ou animaux, li- 
quides ou solides, qui consistent essentiellement en esters mixtes de 
glycerol avec des acides gras superieurs ; en tant que cires, on prend 
notamment en consideration des cires naturelles, comme par exemple 
la cire de candelilla, la cire de carnauba, la cire du Japon, la cire de 
sparte, la cire de liege, la cire de bois canon, la cire d'huile de germe de 
riz, la cire de canne a sucre, la cire ouricury, la cire de lignite, la cire 
d'abeilles, la cire de gomme-laque, le spermaceti, la lanoline (cire de 
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suint), la graisse de croupion, la ceresine, l'ozokerite (cire de terre), la 
vaseline, les cires de paraffine, les microcires ; des cires modifiees chi- 
miquement (cires dures), comme par exemple les cires d'esters de li- 
gnite, les cires de sasol, les cires de jojoba hydrogenees, ainsi que des 
5 cires synthetiques, comme par exemple des cires de polyalkylene et des 
cires de polyethyleneglycol. Outre les graisses, on prend egalement en 
consideration comme additifs des substances ressemblant aux graisses, 
telles que les lecithines et les phospholipides. Par la designation lecithi- 
nes, rhomme de metier entend les glycerophospholipides qui sont for- 
10 mes par esterification a partir d'acides gras, de glycerol, d'acide 
phosphorique et de choline. Les lecithines sont par consequent fre- 
quemment denommees par les specialistes phosphatidylcholines (PC). 
Comme exemples de lecithines naturelles, on peut citer les kephahnes, 
qui sont egalement denommees acides phosphatidiques et representent 
15 des derives des acides l,2-diacyl-sn-glycero-3-phosphoriques. Par con- 
tre, on entend habituellement par phospholipides des monoesters et de 
preference diesters de l'acide phosphorique avec le glycerol (glycero- 
phosphates), qui sont en general comptes parmi les graisses. En outre, 
on prend egalement en consideration des sphingosines ou sphingolipi- 
20 des. 

Cires a effet nacrant 

Comme cires a effet nacrant, on prend par exemple en 
consideration : des esters d'alkyleneglycol, en particulier le distearate 
d'ethyleneglycol ; des alcanolamides d'acides gras, en particulier le di- 
25 ethanolamide d'acide gras de coco ; des glycerides partiels, en particu- 
lier le monoglyceridc d'acide stearique ; des esters d'acides 
carboxyliques polyfonctionnels, eventuellement substitues par des 
groupes hydroxy, avec des alcools gras ayant de 6 a 22 atomes de car- 
bone, en particulier des esters a longue chaine de l'acide tartrique ; des 
30 substances solides, comme par exemple des alcools gras, cetones gras- 
ses, aldehydes gras, ethers gras et carbonates gras, qui comportent au 
total au moins 24 atomes de carbone, en particulier la laurone et Tether 
distearylique : des acides gras tels que l'acide stearique, l'acide hy- 
droxystearique ou l'acide behenique, des produits d'ouverture de cycle 
35 d'epoxydes d'olefines ayant de 12 a 22 atomes de carbone avec des al- 
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cools gras ayant de 12 a 22 atomes de carbone et/ou des polyols ayant 
de 2 a 15 atomes de carbone et comportant 2 a 10 groupes hydroxy, 
ainsi que des melanges de ceux-ci. 
Agents de consistance et epaississants 

Comme agents de consistance, on prend en considera- 
tion en premier lieu des alcools gras ou des alcools gras hydroxyles 
ayant de 12 a 22 et, de preference, 16 a 18 atomes de carbone, et en 
outre des glycerides partiels, des acides gras ou des acides gras hy- 
droxyles. On prefere une association de ces substances avec des alkylo- 
ligoglucosides et/ou des N-methylglucamides d'acides gras de meme 
longueur de chaine et/ou des poly-12-hydroxystearates de polyglycerol. 
Des epaississants appropries sont par exemple des types d'Aerosil (aci- 
des siliciques hydrophiles), des polysaccharides, en particulier la 
gomme xanthane, la gomme guar, Tagar-agar, les alginates et les tylo- 
ses, la carboxymethylcellulose et l'hydroxyethyl- et l'hydroxypropylcel- 
lulose, ainsi que des mono- et diesters de masse moleculaire elevee de 
polyethyleneglycol avec des acides gras, des polyacrylates (par exemple 
Carbopoles® et les types Pemulen de Goodrich ; Synthalene® de Sigma ; 
les types Keltrol de Kelco ; les types Sepigel de Seppic ; les types Salcare 
d'Allied Colloids), des polyacrylamides, polymeres, le poly(alcool vinyli- 
que) et la polyvinylpyrrolidone. Des bentonites, comme par exemple le 
gel Bentone® VS-5PC (Rheox), qui consiste en un melange de cyclo- 
pentasiloxane, Disteardimonium-Hectorit et carbonate de propylene, se 
sont reveles particulierement efflcaces. On prend en outre en conside- 
ration des tensioactifs, comme par exemple des glycerides d'acides gras 
oxyethyles, des esters d'acides gras avec des polyols, comme par exem- 
ple le pentaerythritol ou le trimethylolpropane, des produits d'oxyethy- 
lation d'alcools gras a etroite distribution d'homologues ou des 
alkyloligoglucosides ainsi que des electrolytes tels que le chlorure de 
sodium et le chlorure d' ammonium. 
Agents de surgraissage 

Comme agent de surgraissage, on peut utiliser des 
substances comme par exemple la lanoline et la lecithine, ainsi que des 
derives de lanoline et de lecithine acyles ou polyoxyethyles, des esters 
d'acides gras et de polyols, des monoglycerides et des alcanolamides 
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d'acides gras, ces derniers servant en meme temps de stabilisants de 

mousse. 

Stabilisants 

Comme stabilisants, on peut utiliser des sels metalliques 
5 decides gras, comme par exemple le stearate ou ricinoleate de magne- 
sium, aluminium et/ou zinc. 
Polymeres 

Des polymeres cationiques appropries sont par exemple 
des derives cationiques de cellulose, comme par exemple une hydroxy- 

10 ethylcellulose rendue quaternaire qui peut etre obtenue sous la desi- 
gnation Polymer JR 400® d Amerchol, l'amidon cationique, des 
copolymeres de sels de diallylammonium et d'aciylamides, des polyme- 
res vinylpyirolidone/vinylimidazole rendus quaternalres, comme par 
exemple Luviquat® (BASF), des produits de condensation de polyglycols 

15 et d'amines, des polypeptides de collagene rendus quaternaires, comme 
par exemple le lauryldiammoniumhydroxypropylcollagene hydrolyse 
(Lamequat® L, Grunau), des polypeptides de ble rendus quaternaires, la 
polyethylene-imine, des polymeres cationiques de silicone, comme par 
exemple les amidomethicones, des copolymeres de l'acide adipique et de 

20 dime1±iylaminohydroxypropyldiethylenetriamine (Cartaretine®, Sandoz), 
des copolymeres de l'acide aciylique avec le chlorure de dimethyldially- 
lammonium (Merqxiat® 550, Chemviron), des polyaminopolyamides, tels 
que decrits par exemple dans FR-A-2 252 840 s ainsi que leurs polyme- 
res hydrosolubles reticules, des derives cationiques de chitine, comme 

25 par exemple un chitosane rendu quaternaire, eventuellement a distri- 
bution microcristalline, des produits de condensation d'un dihaloge- 
noalkylene, comme par exemple le dibromob\itane, avec des bis- 
dialkylamines comme par exemple le bis-dimethylamino-l,3-propane, 
une gomme guar cationique, comme par exemple Jaguar 1 ® CBS, Ja- 

30 guar®C-17, Jaguar® C- 16 de la firme Celanese, des polymeres de sel 
d'ammoniura rendus quaternaires, comme par exemple Mirapol c - ) A-15, 
Mirapol® AD-1, Mirapol® AZ-1 de la firme Miranol. 

En tant que polymeres anioniques, zwitterioniques, 
amphoteres et non ioniques, on prend en consideration par exemple des 

35 copolymeres acetate de vinyle/acide crotonique, des copolymeres vinyl- 
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pyrrolidone/acrylate de vinyle, des copolymeres acetate de vinyle/ ma- 
leate de butyle/aciylate d'isobornyle ; des copolymeres ether methylvi- 
nyUque/anhydride maleique et leurs esters, des poly(acide acrylique)s 
non reticules et reticules avec des polyols, des copolymeres chlorure 
dacrylamidopropyltrimethylammonium/acrylate, des copolymeres oc- 
tylacrylamide/methacrylate de methyle/methacrylate de tert-butyla- 
mmoemyle/methacrylate de 2-hydroxypropyle, la polyvinylpyrrolidone, 
des copolymeres vmylpyrrolidone/acetate de vinyle, des terpolymeres 
vinylpyrroUdone/methacrylate de dimetnylaminoethyle/vinylcaprolac- 
tame, ainsi que des silicones et des ethers de cellulose eventuellement 
transformes en derives. D'autres polymeres et epaississants appropries 
sont-indiques dans Cosm. ToiL 108, 95 (1993). 
Composes rte tvpe silicone • 

Des composes de type silicone appropries sont par 
exemple des dimethylpolyslloxanes, des methylphenylpolysiloxanes, des 
silicones cycliques ainsi que des composes de type silicone modifies par ? 
des groupes amino, acide gras, alcool, polyether, epoxy, fluoro, glyco- - % 
side et/ou alkyle, qui, a la temperature ambiante, peuvent se trouver . 
aussi bien a l'etat liquide que sous forme de resine. Les simethicones, 
qui consistent en melanges de dimethicones ayant une longueur ^ 
moyenne de chaine de 200 a 300 motifs dimethylsiloxane et de silicates k 
■ hydrogenes sont en outre appropriees. Une vue d'ensemble detaillee des 
silicones volatiles appropries est en outre donnee par Todd et coll. dans 
Cosnv ToxL 91, 27 (1976). 
25 Filtres proterteiirs contre la lumie re UV et antioxvdants 

Par filtres protecteurs contre la lumiere UV, il faut enten- 
dre par exemple des substances organiques se trouvant a l'etat liquide 
ou cristallin a la temperature ambiante (filtres photoprotecteurs) qui 
sont capables d'absorber les rayons ultraviolets et de renvoyer l'energie 
absorbee sous forme d'un rayonnement a plus grande longueur d'onde, 
par exemple de chaleur. Les filtres UVB peuvent etre liposolubles ou 
hydrosolubles. Comme substances liposolubles, on peut citer par 
exemple : 
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le 3-benzylidenecamphre ou 3-benzylidenenorcamphre et leurs deri- 
ves, par exemple le 3-(4-methylbenzyMene)camphre, tel que decrit 
dans EP-B1-0 693 471 ; 

des derives d'acide 4-aininobenzoique, de preference le 4- 
(dimethylamino)benzoate de 2-ethylhexyle, le 4-(dimethylami- 
no)benzoate de 2-octyle et le 4-(dimethylamino)benzoate d'amyle ; 
des esters de l'acide cinnamique, de preference le 4-methoxy- 
cinnamate de 2-ethylbexyle, le 4-methoxycinnamate de propyle, le 4- 
methoxycinnamate d'isoamyle, le 2-cyano-3,3-phenylcinnamate de 
2-ethylhexyle (octocrylenes) ; 

des esters de l'acide salicylique, de preference le salicylate de 2- 
ethylhexyle, le salicylate de 4-isopropylbenzyle, le salicylate d'homo- 
menthyle ; 

des derives de la benzophenone, de preference la 2-hydroxy-4- 
methoxybenzophenone, la 2-hydroxy-4-methoxy-4'-methylbenzophe- 
none, la 2,2 , -dihydroxy-4-methoxybenzophenone ; 

- des esters de l'acide benzalmalonique, de preference le 4- 
methoxybenzmalonate de di(2-ethylhexyle) ; 

- des derives de la triazine, corame par exemple la 2,4,6-trianilino-(p- 
carbo-2 , -ethyl-l'-hexyloxy)-l,3,5-triazine et l'octyltriazone telle que 
decrite dans EP-A1-0 818 450 ou les dioctylbutamidotriazones (Uva- 
sorb® HEB) ; 

- des propane- 1,3-diones, comme par exemple la l-(4-tert- 
butylphenyl)-3-(4'-methoxyphenyl)propane-l ,3-dione ; 

- des derives de cetotricyclo(5.2.1.0)decane, tels que decrits dans EP- 
Bl-0 694 521. 

Comme substances hydrosolubles, on prend en conside- 
ration : 

- l'acide 2-phenylbenzimidazole-5-sulfonique et ses sels, par exemple 
ses sels alcalins, alcalino-terreux, d'ammonium. d'allcylammonium, 
d'alcanolammonium et de glucammonium ; 

- des derives d'acide sulfonique de benzophenones, de preference 
l'acide 2-hydroxy-4-methoxybenzopbenone-5-srilfonique et ses sels; 

- des derives d'acide sulfonique du 3-benzyiidenecamphre, comme par 
exemple. l'acide 4-(2-oxo-3-bomylidenemethyl)benzenes\ilfoniqtie, 
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l'acide 2-methyl-5-(2-oxo-3-bornylidenemethyl)sulfonlque et leurs 
sels. 

Comme filtres UV-A caracteristiques, on prend no- 
tamment en consideration des derives du benzoylmethane, comme par 
exemple la l-(4'-tert-buiylphenyl)-3-(4 , -methoxyphenyl)propane-l,3- 
dione, le 4-tert-butyl-4 , -methoxydibenzoylmethane (Parsol® 1789), la 1- 
phenyl-3-(4 , -isopropylphenyl)propane-l,3-dione ainsi que des composes 
de type enamine, comme decrits par exemple dans DE-A1-19 712 033 
(BASF). Les nitres UV-A et UV-B peuvent naturellement etre egalement 
utilises en melanges. Des associations particulierement avantageuses 
consistent en les derives du benzoylmethane, par exemple le 4-tert- 
bu1yl-4-methoxy-dibenzoylmethane (Parsol® 1789) et le 2-cyano-3,3- 
phenylcinnamate de 2-ethylhexyle (octocrylene) en association avec des 
esters de l'acide cinnamique, de preference le 4-methoxycinnamate de 
2-ethylhexyle et/ou le 4-methoxycinnamate de propyle et/ou le 4- 
methoxycinnamate d'isoamyle. De telles associations sont avantageu- 
sement associees a des filtres hydrosolubles, comme par exemple l'acide 
2-phenylbenzimidazole-5-sulfonique et ses sels alcalins, alcalino- 
terreux, d'ammonium, d'alkylammonium, d' ale anol ammonium et de 
glucammonium. 

En plus des substances solides citees, on prend egale- 
ment en consideration a cette fin des pigments photoprotecteurs tnso- 
lubles, a savoir des oxydes metalUques ou des sels finement disperses. 
Comme exemples d'oxydes metalliques appropries, on peut citer en 
particulier l'oxyde de zinc et le dioxyde de titane et en outre les oxydes 
du fer, du zirconium, du silicium, du manganese, de l'aluminium et du 
cerium, ainsi que des melanges de ceux-ci. Comme sels, on peut utiliser 
des silicates (talc), le sulfate de baryum ou le stearate de zinc. Les oxy- 
des et sels sont utilises sous forme de pigments pour des emulsions de 
soin de la peau et protection de la peau et la cosmetique de maquillage. 
Les particules devraient en ce cas presenter un diametre moyen de 
moins de 100 nm, de preference compris entre 5 et 50 nm et en parti- 
culier entre 15 et 30 nm. Elles peuvent avoir une forme spherique, et on 
peut egalement utiliser des particules ayant une forme ellipso'ide ou 
s'ecartant d'une autre fagon de la forme spherique. Les pigments peu- 
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vent egalement etre presents traites en surface, c'est-a-dire rendus hy- 
drophiles ou hydrophobes. Des exemples caracteristiques sont des 
dioxydes de titane enrobes, comme par exemple le dioxyde de ti- 
taneT805 (Degussa) ou Eusolex® T2000 (Merck). Comme agents d'en- 

5 robage hydrophobes, on prend a cet effet en consideration notamment 
des silicones et parmi celles-ci en particulier des trialcoxyoctylsilanes 
ou des simethicones. Dans des produits antisolaires, on utilise de prefe- 
rence des denommes micro- ou nanopigments. On utilise de preference 
l'oxyde de zinc micronise. D'autres filtres anti-UV appropries peuvent 

10 etre deduits du compte rendu de P. Finkel dans SOFW-Journal 122, 543 
(1996), ainsi que Par/. Kosm. 3, 11 (1999). 

En plus des deux groupes precites de substances photo- 
protectrices primaires, on peut egalement utiliser des agents protec- 
teurs secondaires du type des antioxydants, qui interrompent la chaine 

15 de reaction photochimique qui est declenchee lorsqu'un rayonnement 
UV penetre dans la peau. Comme exemples caracteristlques, on peut 
citer des aminoacides (par exemple la glycine, Thistidine, la tyrosine, le 
tryptophane) et leurs derives, des imidazoles (par exemple l'acide uro- 
canique) et leurs derives, des peptides tels que la D,L-carnosine, la D- 

20 camosine, la L-carnosine et leLirs derives (l f anserine par exemple), des 
carotenoides, des carotenes (par exemple Ta-carotene, le (3-carotene, la 
lycopine) et leurs derives, Tacide chlorogenique et ses derives, Tacide 
lipoique et ses derives (lacide dihydrolipoique par exemple), Taurothio- 
glucose, le propylthio-uracile et d^utres thiols (par exemple la thiore- 

25 doxine, le glutathion, la cysteine, la cystine, la cystamine et leurs esters 
glycosyliques, N-acetyliques, methyliques, ethyliques, propyliques, 
amyliques, butyliques et lauryliques, palmitoyliques, oleyliques, y- 
linoleyliques, cholesteryliques et glyceryliques) ainsi que leurs sels, le 
thiodipropionate de dilauryle, le thiodipropionate de distearyle, Tacide 

30 thiodipropionique et ses derives (esters, ethers, peptides, lipides, nu- 
cleotides, nucleosides et sels) ainsi que des composes de type sulfoxi- 
mine (par exemple les buthioninesulfoximiiies, l'homocysteinesul- 
foximine, les buthioninesulfones, la penta-, hexa-, heptathioninesul- 
foximine) en tres faibles doses bien tolerees (par exemple de pmoles a 

35 iJtmoles/kg), ainsi que des agents chelateurs (de metaux) (par exemple 
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des acides gras a-hydroxyles, l'acide palmitique, l'acide phyttque, la 
lactoferrine), des acides a-hydroxyles (par exemple l'acide citrique, 
l'acide lactique, l'acide malique), l'acide humique, les acides biliaires, 
des extraits d'acides biliaires, la bilirubine, la biliverdine, l'EDTA, l'EG- 
TA et leurs derives, des acides gras insatures et leurs derives (par 
exemple l'acide y-linolenique, l'acide linoleique, l'acide oleique), l'acide 
folique et ses derives, l'ubiquinone et l'ubiquinol et leurs derives, la vi- 
tamine C et ses derives (par exemple le palmitate d'ascorbyle, le phos- 
phate d'ascorbyle-Mg, l'acetate d'ascorbyle), les tocopherols et deriv6s 
(par exemple la vitamine E acetate), la vitamine A et ses derives (par 
exemple vitamine A palmitate) ainsi que le benzoate de coniferyle de la 
resine de benjoin, l'acide rutmique et ses derives, l'a-glycosylrutine, 
l'acide ferulique, le furfurylideneglucitol. la carnostae, le buiylhydroxy- 
toluene, le butylhydroxyanisole, l'acide nordihydroguaiaresinique, 
l'acide nordmydroguaiaretique, la trihydroxybutyrophenone, l'acide uri- 
que et ses derives, le mannose et ses derives, la superoxyde dismutase, 
le zinc etses derives (par exemple ZnO, ZnSO^, le selenium et ses deri- 
ves (par exemple la selenomethionine), les stilbenes et leurs derives (par 
exemple l'oxyde de stilbene, le trons-oxyde de stilbene) et les derives ap- 
propries selon l'invention (sels, esters, ethers, sucres, nucleotides, nu- 
cleosides, peptides et lipides) de ces substances actives citees. 
Substances actives biogenes 

Par substances , actives biogenes il faut entendre par 
exemple le tocopherol, l'acetate de tocopherol, le palmitate de tocophe- 
rol, l'acide ascorbique, l'acide (desoxy)ribonucleique et ses produits de 
fragmentation, les p-glucanes, le retinol, le bisabolol, 1'allantolne, le 
phytaiitriol, le panthenol, les acides AHA, les aminoacides, les cerami- 
des, les pseudo-ceramides, les huiles essentielles, des extraits de plan- 
tes, comme par exemple l'extrait de prune, 1'extrait de pois bambara, et 
des complexes de vitamines. 
Deodorants et agents inhibiteura de germes 

Les deodorants cosmetiques (deodorants) agissent 
contre les odeurs corporeUes, les masquent ou les eliminent. Les odeurs 
corporelles resultent de Taction de bacteries de la peau sur la sueur 
apocrine, avec formation de produits de degradation d'odeur desagrea- 
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ble. En consequence, les deodorants contiennent des substances actives 
qui fonctionnent en tant qu'agents inhibiteurs de germes, inhibiteurs 
d'enzymes, absorbants d'odeurs ou agents masquant les odeurs. 
Agents inhibiteurs de germes 

Comme agents inhibiteurs de germes, il convient d'uti- 
liser en principe toutes les substances actives contre des bacteries a 
Gram positif, comme par exemple l'acide 4-hydroxybenzo'ique et ses sels 
et esters, la N-(4-chlorophenyl)-N'-(3,4-dichlorophenyl)uree, le 2,4,4'- 
trichloro-2'-hydroxydiphenylether (triclosan), le 4-chloro-3,5-dimethyl- 
phenol, le 2,2'-methylene-bis(6-bromo-4-chlorophenol), le 3-methyl-4- 
(l-methylethyl)phenol, le 2-benzyl-4-chlorophenol, le 3-(4-chlorophe- 
noxy)-l,2-propaneaiol, le carbamate de 3-iodo-2-propynylbutyle, la 
chlorhexidine, le 3,4,4' -trichlorocarbanilide (TTC), des parfums anti- 
bacteriens, le thymol, l'essence de thym, l'eugenol, l'essence de girofle, 
le menthol, l'essence de menthe, le farnesol, le phenoxyethanol, le mo- 
nocaprate de glycerol, le monocaprylate de glycerol, le monolaurate de 
glycerol (GML), le monocaprate de diglycerol (DMC), des N-alkylamides 
d'acide salicylique, comme par exemple le n-octylamide d'acide salicyli- 
que ou le n-decylamide d'acide salicylique. 
Inhibiteurs d'enzvmes 

Par exemple, des inhibiteurs d'esterase sont appropries 
en tant qu'inhibiteurs d'enzymes. II s'agit en ce cas, de preference, de 
citrates de trialkyle tels que le citrate de trimethyle, le citrate de tripro- 
pyle, le citrate de triisopropyle, le citrate de tributyle et en particulier le 
citrate de triethyle (Hydagen® CAT). Les substances inhibent l'activite 
enzymatique et reduisent ainsi la formation d'odeurs. D'aiitres substan- 
ces qui sont prises en consideration en tant qu'inhibiteurs d'esterase 
sont des sulfates ou phosphates de sterols, comme par exemple le sul- 
fate ou phosphate de lanosterol, cholesterol, campesterol, stigmasterol 
et sitosterol, des acides carboxyliques et leurs esters, comme par exem- 
ple l'acide glutarique, le glutarate de monoethyle, le glutarate de di- 
ethyle, l'acide adipique, l'adipate de monoethyle, l'adipate de diethyle, 
l'acide malonique et le malonate de diethyle, des acides hydroxycar- 
boxyliques et leurs esters, comme par exemple l'acide citrique, l'acide 
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malique, l'acide tartrique ou le tartrate de diethyle, alnsi que le glyci- 
nate de zinc. 

Absorbeurs d'odeurs 

Des substances qui peuvent absorber et fixer dans une 

large mesure les composes generateurs d'odeurs sont appropriees en 
tant qu'absorbeurs d'odeurs. Elles abaissent la pression partielle des 
composants individuels et diminuent ainsi la Vitesse de propagation. II 
est important que les parfums doivent en ce cas rester inalteres. Les 
absorbeurs d'odeurs n'ont aucune efficacite contre les bacteries. lis 
contiennent par exemple comme composant principal un sel de zinc 
complexe de l'acide ricinoleique ou des parfums particuliers, dans une 
large mesure d'odeur neutre, qui sont connus du specialiste sous le 
nom de "fixateurs", comme par exemple des extraits de labdanum ou 
styrax ou certains derives d'acide abietique. Des parfums ou des huiles 
essentielles qui, en plus de leur fonction en tant qu'agent masquant les 
odeurs. conferent aux deodorants leur note respective, fonctionnent en 
tant qu'agent masquant les odeurs. Comme huiles essentielles, on peut 
citer par exemple des melanges de parfums naturels et de parfums 
synthetiques. Des parfums naturels sont des extraits de fleurs, tiges et 
feuilles, fruits, ecorces de fruits, racines, bois, herbes aromatiques et 
herbes, aiguilles et rameaux, ainsi que des resines et des baumes. On 
prend en outre en consideration des matieres premieres animales, 
comme par exemple la civette et le castoreum. Des composes odorife- 
rants synthetiques caracteristiques sont des produits du type des es- 
ters, ethers, aldehydes, cetones, alcools et hydrocarbures. Des 
composes odoriferants du type des esters sont par exemple l'acetate de 
benzyle, l'acetate de p-tert-butylcyclohexyle, l'acetate de linalyle, l'ace- 
tate de phenylethyle, le benzoate de linalyle, le formiate de benzyle, le 
propionate d'allylcyclohexyle, le propionate de styrallyle et le salicylate 
de benzyle. Les ethers comprennent par exemple l'ether de benzyle et 
d'ethyle, les aldehydes comprennent par exemple les alcanals lineaires 
ayant de 8 a 18 atomes de carbone, le citral, le citronellal, le citronelly- 
loxyacetaldehyde le cyclamenaldehyde, lhydroxycitroneUal, le lilial et le 
bourgeonal, les cetones comprennent par exemple les ionones et la 
methylcedrylcetone, les alcools comprennent par exemple 1'anethol, le 
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citronellol, l'eugenol, l'iso-eugenol, le geraniol, le linalol, l'alcool pheny- 
lethylique et le terpineol, les hydrocarbures comprennent principale- 
ment les terpenes et les baumes. On utilise cependant de preference des 
melanges de divers parfums, qui produisent ensemble une note plai- 

5 sante. Des essences de type ether, a plus falble volatilite, qui sont en 
general utilisees en tant que composants d'aromes, conviennent egale- 
ment en tant qu'huiles essentielles, par exemple l'essence de sauge, 
l'essence de camomille, l'essence de girofle, l'essence de melisse, l'es- 
sence de menthe, l'essence de feuille de cannelier, l'essence de fleur de 

10 tilleul, l'essence de baie de genievre, l'essence de vetiver, l'essence d'oli- 
ban, l'essence de galbanum, l'essence de labdanum et l'essence de la- 
vande. On utilise de preference l'essence de bergamote, le 
dihydromyrcenol, le lilial, le lyral, le citronellol, l'alcool phenylethylique, 
l'a-hexylcinnamaldehyde, le geraniol, la benzylacetone, le cyclamenal- 

15 dehyde, l'essence de bois d'ales du Mexique, le boisambrene fort, Tarn- 
broxane, l'indol, 1'hedione, la sandelice, l'essence de citron, l'essence de 
mandarine, l'essence d'orange, le glycolate d'allylamyle, le cyclovertal, 
l'essence de lavande, l'essence de sauge muscadelle, la p-damascone, 
l'essence de geranium Bourbon, le salicylate de cyclohexyle, le vertofix 

20 coeur, l'iso-E-super, Fixolide NP, 1'evernyle, l'iraldein gamma, l'acide 
phenylacetique, l'acetate de geranyle, l'acetate de benzyle, l'oxyde de 
rose, le romilat, l'irotyle et le floramat, seuls ou en melanges de ceux-cL 
Antisudoraux 

En agissant sur 1'activite des glandes sudoripares exo- 
25 crines, les antisudoraux (anhidrotiques) reduisent la formation de sueur 
et s'opposent a la transpiration des aisselles et a 1'odeur corporelle, Des 
formulations aqueuses ou anhydres d'antisudoraux conticnnent carac- 
teristiquement les composants suivants : 

- des substances actives astrtngentes, 
30 - des composants huileux, 

- des emulsifiants non ioniques, 

- des co-emulsifiants, 

- des agents de consistance, 

- des adjuvants, comme par exemple epaississants ou complexants 
35 et/ou 
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- des solvants non aqueux, connne par exemple l'ethanol, le propy- 
leneglycol et/ou le glycerol. 

En tant que substances actives antLsudorales astrin- 
gentes, 11 convient d'utiliser notamment des sels de r aluminium, du zir- 
conium ou du zinc. De telles substances actives a activite anhldrotiques 
appropriees sont par exemple le chlorure d'aluminium, le chlorhydrate 
d'aluminium, le dichlorhydrate d'aluminium, le sesquichlorhydrate 
d'aluminium et leurs composes complexes, par exemple avec le propy- 
leneglycol-1,2, rhydroxyallantoinate d'aluminium, le chlorotartrate 
d'aluminium, le trichlorhydrate d'aluminium et de zirconium, le tetra- 
chlorhydrate d'aluminium et de zirconium, le pentachlorhydrate d'alu- 
minium et de zirconium et leurs composes complexes, par exemple, 
avec des amlnoacides tels que la glycine. En outre, des adjuvants lipo- 
solubles et hydrosolubles usuels dans des antisudoraux peuvent etre 
contenus en plus faibles quantites. De tels adjuvants liposolubles peu- 
vent etre par exemple : 

- des huiles de type ether anti-inflammatoires, protectrices de la peau 
ou odoriferantes, 

- des substances actives synthetiques protectrices de la peau et/ ou 

- des huiles essentielles liposolubles. 

Des additifs usuels hydrosolubles sont par exemple des 
conservateurs, des parfums hydrosolubles, des agents d'ajustement du 
pH, par exemple des melanges tampons, des epaississants hydrosolu- 
bles, par exemple des polymeres naturels ou synthetiques solubles dans 
1'eau, comme par exemple la gomme xanthane, Thydroxyethylcellulose, 
la polyvinylpyrrolidone ou des polyoxyethylenes de masse moleculaire 
elevee. . 

Agents filmogenes 

Des agents filmogenes usuels sont par exemple le chito- 
sane, le chitosane microcristallin, le chitosane rendu quatemaire, la 
polyvinylpyrrolidone, des copolymeres vinylpyrrolidone/acetate de vi- 
nyle, des polymeres de la serie de Tacide acrylique, des derives quater- 
naires de cellulose, le collagene, Tacide hyaluronique ou ses sels, et des 
composes similaires. 
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Substances actives antlpelliciilaires 

Comme substances actives antipelliculaires, on prend en 
consideration la piroctone olamine (l-hydroxy-4-methyl-6-(2,4,4- 
trimethylpentyl)-2-(lH)-pyridinone, sel de monoethanolamine), Baypi- 
val® (climbazole), Ketoconazol® (4-ace1yl-l-{4-[2-(2,4-dicMorophenyl)-r- 
2-(lH-imidazol- 1 -ylmethyl)-l ,3-dioxylen-c-4-yl- 

methoxyphenyljpiperazine), le ketoconazol, l'elubiol, le disulfure de se- 
lenium, le soufre colloidal, le monooleate polyoxyethylenique de sorbi- 
tanne soufre, le polyethoxylate d'huile de ricin soufre, des distillats de 
goudrons soufres, l'acide salicylique (ou en association avec l'hexachlo- 
rophene), le monoethanolamide d'acide undexylenique sulfosuccinate, 
sel de Na, la Lamepon® UD (prodtut de condensation de proteine et 
d'acide undecylenique), la pyrithione-zinc, la pyrithione-aluminium et la 
pyritMone-magnesium/dipyrithione-sulfate de magnesium. 

Agents de gonflement 

Comme agents de gonflement pour phases aqueuses, on 
peut utiliser des montmorillonites, des substances minerales de type 
argile, le Pemulen ainsi que les types de Carbopol (Goodrich) modifies 
par des groupes alkyle. D'autres polymeres ou agents de gonflement 
appropries peuvent etre deduits de 1'article de synthese de R. Lochhead 
dans Cosrrt Toil 108, 95 (1993). 
Insectifuges 

Comme insectifuges, on prend en consideration le N,N- 
diethyl-m-toluamide, le 1 ,2-pentanediol ou des burylacetylamino- 
propionates d'ethyle. 

Autobronzants et agents de depigmen tation 

La dihydroxyacetone convient en tant qu'autobronzants. 
En tant qu'inhibiteurs de tyrosine, qui empechent la formation de me- 
lanine et trouvent une utilisation dans des agents de depigmentation, 
on prend en consideration, par exemple, rarbutine, l'acide ferulique, 
l'acide kojique, l'acide coumarique et l'acide ascorbique (vitamine C). 

Agents hvdrotropes 

Pour 1'amelioration du comportement d'ecoulement, on 
peut en outre utiliser des agents hydrotropes, comme par exemple 
l'ethanol, l'alcool isopropylique ou des polyols. Les polyols qui sont pris 
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en consideration ont de preference de 2 a 15 atomes de carbone et 
comportent au mollis deux groupes hydroxy. Les polyols peuvent con- 
tenir encore des groupes fonctionnels, en particulier des groupes amino, 
ou etre modifies avec de l'azote. Comme exemples caracteristiques, on 
peut citer 

- le glycerol ; 

- des alkyleneglycols, comme par exemple lethyleneglycol, le diethy- 
leneglycol, le propyleneglycol, le butyleneglycol, l'hexyleneglycol ainsi 
que des polyethyleneglycols ayant une masse moleculaire moyenne 
de 100 a 1 000 daltons ; 

- des melanges industriels d'oligoglycerols ayant un degre de conden- 
sation propre de 1,5 a 10, comme par exemple des melanges indus- 
triels de diglycerols ayant une teneur en diglycerol de 40 a 50 % en 
poids ; 

- des composes de type methylol, comme en particulier le trimethylo- 
lethane, le trimethylolpropane, le trimethylolbutane, le pentaery- 
thritol et le dipentaerythritol ; 

- des (alljyl inferieur)glucosides, en particulier ceux ayant de 1 a 
8 atomes de carbone dans le fragment alkyle, comme par exemple le 
methylglucoside et le butylglucoside ; 

- des alcools glucidiques ayant de 5 a 12 atomes de carbone, comme 
par exemple le sorbitol ou le mannitol ; 

- des sucres ayant de 5 a 12 atomes de carbone, comme par exemple 
le glucose ou le saccharose ; 

- des sucres amines, comme par exemple la glucamine ; 

- des dialcoolamines, telles que la diethanolamine ou le 2-amino-l,3- 
propanediol. 

Conservateurs 

Comme conservateurs, il convient d'utiliser par exemple 
le phenoxyethanol, une solution de formaldehyde, les Parabens, le 
pentanediol ou l'acide sorbique, ainsi que les complexes d'argent con- 
nus sous la denomination Surfacine®, et les autres classes de substan- 
ces indiquees dans l'annexe 6, parties A et B du Decret sur les 
Cosmetiques. 
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Huiles essentielles et aromes 

Comme huiles essentielles, on peut citer des melanges de 
parfums naturels et de parfums synthetiques. Des parfums naturels 
sont des extraits de fleurs (lis, lavande, rose, jasmin, neroli, ylang- 

5 ylang), de tiges et de feuilles (geranium, patchouli, petit grain), de fruits 
(anis, coriandre, cumin, genievre), d'ecorces de fruits (bergamote, citron, 
orange), de racines (macis, angelique, celeri, cardamome, costus, iris, 
calmus), de bois (bois de pin, santal, gayac, cedre, rosier), d'herbes 
aromatiques et d'herbes (estragon, verveine des Indes, sauge, thym), 

10 d'aiguilles et de rameaux (epicea, sapin, pin, aulne vert), de resines et 
de baumes (galbanum, elerni, benjoin, myrrhe, oliban, opopanax). On 
prend en outre en consideration des matieres premieres animales, 
comme par exemple la civette et le castoreum. Des composes odorife- 
rants synthetiques caracteristiques sont des produits du type des es- 

15 ters, ethers, aldehydes, cetones, alcools et hydrocarbures. Les composes 
odoriferants du type des esters sont par exemple Tacetate de benzyle, 
l'isobutyrate de phenoxyethyle, le cyclohexylacetate de p-tert-butyle, 
l'acetate de linalyle, le carbinylacetate de dimethylbenzyle, l'acetate de 
phenylethyle, le benzoate de linalyle, le formiate de benzyle, le glycinate 

20 d'ethylmethylphenyle, le propionate d'allylcyclohexyle, le propionate de 
styrallyle et le salicylate de ben2yle. Les ethers comprennent par exem- 
ple Tether benzylethylique, les aldehydes comprennent par exemple les 
alcanals lineaires ayant de 8 a 18 atomes de carbone, le citral, le ci- 
tronellal, le citronellyloxyacetaldehyde le cyclamenaldehyde, Thydroxy- 

25 citronellal, le lilial et le bourgeonal, les cetones comprennent par 
exemple les ionones, ra-isomethylionone et la methylced rylcetone , les 
alcools comprennent par exemple Tanethol, le citronellol, Teugenol, Tiso- 
eugenoL le geraniol, le linalol, Talcool phenylethylique et le terpineol, les 
hydrocarbures comprennent principalement les terpenes et les baumes. 

30 Cependant, on utilise de preference des melanges de divers parfums, 
qui produisent ensemble une note plaisante. Des essences de type 
edaer, a plus faible volatilite, qui sont en general utilisees en tant que 
composants d'aromes, conviennent egalement en tant qu'huiles essen- 
tielles, par exemple Tessence de sauge, Tessence de camomilie, Tessence 

35 de girofle, Tessence de melisse, l'essence de menthe, Tessence de feuille 
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de cannelier, l'essence de fleur de tilleul, l'essence de bale de genievre, 
l'essence de vetiver, l'essence d'oliban, l'essence de galbanum, Vessence 
de labdanum et l'essence de lavande. On utilise de preference l'essence 
de bergamote, le dihydromyrcenol, le lilial. le lyral, le citronellol, l'alcool 
phenylethylique, l'a-hexylcinnamaldehyde, le geraniol, la benaylacetone, 
le cyclamenaldehyde, l'essence de bois d'ales du Mexique, le boisam- 
brene fort, l'ambroxane, l'indol, l'hedione, la sandelice, l'essence de ci- 
tron, l'essence de mandarine, l'essence d'orange, le glycolate 
d'allylamyle, le cyclovertal, l'essence de lavande, l'essence de sauge 
muscadelle, la p-damascone, l'essence de geranium Bourbon, le salicy- 
late de cyclohexyle, le vertofix coeur, l'iso-E-super, Fixolide NP, l'ever- 
nyle, l'iraldein gamma, l'acide pbenylacetique, l'acetate de geranyle, 
l'acetate de benzyle, de l'oxyde de rose, le romiUat, l'irotyle et le flora- ... 
mat, seuls ou en melanges de ceux-ci. 

En tant qu'aromes, on prend notamment en considera- :c 
tion l'essence de menthe poivree, l'essence de menthe verte, l'essence 
d'anis, l'essence d'anis etoile, l'essence de cumin, l'essence d'eucalyp- j. 
tus, l'essence de fenouil, l'essence de citron, l'essence de wintergreen, - 
l'essence de girofle, le menthol et similaires. t 
Colorants 

En tant que colorants, on peut utiliser les substances & 
appropriees et tol6rees a des fins cosm6tiques, teUes qu'eUes sont reca- .. 
pitulees par exemple dans la publication Kosmetische Farbemmel de la 
Farbstoffkommission der Deutschen Forschungsgemeinschaft, Verlag 
Chemie, Weinheim, 1984, p. 81-106. Comme exemples, on peut citer le 
rouge de cochenille A (C.I. 16255), le bleu patente V (CI. 42051), l'indi- 
gotine (C.I. 73015), la chlorophylline (C.I. 75810), lejaune de chinoleine 
(CI. 47005), le dioxyde de titane (CI. 77891), le bleu indanthrene RS 
(CI. 69800) et la laque de garance (CI. 58000). Le luminol peut egale- 
ment etre contenu en tant que colorant luminescent. Ces colorants sont 
utilises habituellement a des concentrations de 0,001 a 0,1 % en poids, 
par rapport au melange total. 

La proportion totale des adjuvants et addiufs peut aller 
de 1 a 50, de preference de 5 a 40 % en poids, par rapport aux compo- 
sitions. La preparation des compositions peut s'effectuer par des proce- 
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des usuels a chaud on a froid ; on opere de preference selon la methode 
de temperature avec inversion de phases. 
Applicability industrielle 

Les nouvelles substances actives ont un grand nombre de 

5 proprietes qui les rendent interessantes pour la protection et le soin de 
la peau et des cheveux. Un autre objet de Tinvention concerne par con- 
sequent leur utilisation pour la fabrication de preparations cosmetiques 
ou pharmaceutiques. D'autres aspects avantageux de l'invention ont 
trait a l'utilisation des substances actives 

10 - pour la stimulation de la croissance et de la survie de cellules de la 
peau humaine, en particulier de fibroblastes ; 

- pour la stimulation de la concentration de GSH dans les cellules ; 

- en tant qu'agents anti-toflammatoires, en particulier pour la protec- 
tion de la peau sensible ; 

15 - pour la protection de la peau et des cheveux contre le rayonnement 
UV, notamment le rayonnement UV-B, en particulier la reparation de 
TADN etant stiraulee ; 

- pour runmunostimiilation du metabolisme, en particulier du sys- 
teme immunitaire endogene de la peau ; 

20 - pour la lutte contre les rides ainsi que pour la revitalisation et le ra- 
j euniss ement de la peau ; 

- pour la stimulation et pour la protection de Tactivite des mitochon- 
dries ; 

- pour le renforcement des defenses des follicules de la peau et des 
25 cheveux contre des substances toxiques provenant de Tenvironne- 

ment et le stress oxydant ; 

- pour la stimulation des fibroblastes a la formation de macromolecu- 
les dermiques, en particulier du collagene ; 

- pour la stimulation des keratinocytes a la synthese de molecules qui 
30 construisent la couche cornee et/ou la jonction derme/epidetme ; 

- pour la lutte contre Tacne vulgaire ; 

- en tant que regulateurs d'humidite dans la peau ; 

- pour inhibition des metalloproteases de la trame, en particulier de 
collagenases et de serine elastases ; 
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- en tant que regulateurs de la melanogenese dans la peau et les che- 
veux ; 

- en tant qu'agents d'elimination du mucus, ainsi que 

- pour Tamelioration de 1'aspect et de la douceur de la peau. 
EXEMPLES 

Exemple 1 

On a nioulu 500 g de graines de pois, on les a disperses 
dans 10 fols la quantite d'eau et on a ajuste le pH a 4,7 par addition 
d'acide sulfurique. On a ensuite agite la suspension pendant 2 heures a 
52°C, on l'a refiroidie et les composants insolubles ont ete separes par 
centrifugation. On a remis de nouveau le residu en suspension dans 
750 ml d'eau, on a agite pendant 45 minutes et on a eleve graduelle- 
ment le pH a 7,5 par addition d'une solution dliydroxyde de sodium. 
On a ensuite separe de nouveaules parties insolubles. Les deux extraits 
ont ete reunis et transferes dans une jarre de fermentation dans 
laquelle ils ont ete mis a incuber pendant 20 minutes a 90°C. On a en- 
suite refroidi la preparation jusqu' a 20°C et on y a ajoute 0,2 % p/v de 
la culture CI de la flrme Wiesby, disponible dans le commerce, qui 
contenait les micro-organismes suivants : Lactococcus lactis, Lactococ- 
cus cremoris, Lactococcus deacety lactis, Leuconostoc, Lactobacillus kefyr, 
Candida kefyr, Saccharomyces kefyr. La fermentation a ete effectuee en 
jarre fermee, a 22°C, a une Vitesse d'agitation de 100 tours/min. Apres 
un temps de fermentation de 27,5 heures, le pH est tombe a 4,5. Le jus 
de fermentation a ete centrifuge, la solution surnageante a ete mise a 
incuber pendant 20 minutes a 90°C, refroidie, concentree sous pression 
reduite et ensuite lyophilisee. Le rendement etait de 8 % en poids par 
rapport aux produits de depart. Le produit final presentait une teneur 
en azote de 5 % en poids. 
Exemple 2 

On a repete l'exemple 1, mais la fermentation a ete ef- 
fectuee avec 800 g d'extrait de pois, 0,8 g d'extrait de levure et 4 g de 
chlorure de sodium. Apres la lyophilisation, le rendement en produits 
de fermentation etait de 7,5 % en poids par rapport aux produits de de- 
part. Le produit final presentait une teneur en azote de 4,5 % en poids. 
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Exemple 3 

On a repete l'exemple 2. Apres la centrifugation du 
bouillon de fermentation, on a separe la fraction proteique fermentee et 
on l'a remise en suspension dans 5 fois son volume d'eau. On a agite la 
suspension pendant 30 minutes et on a ajuste graduellement le pH de 
celle-ci a 7,6 par addition d'une solution d'hydroxyde de sodium. La 
suspension a ete ensuite mise a incuber pendant 20 minutes a 90°C et 
lyophilisee. Le produit de fermentation a ete obtenu avec un rendement 
de 8 % en poids par rapport aux produits de depart et presentait une 
teneur en azote de 12 % en poids. 
Exemple 4 

On a disperse 5,4 kg de graines moulues d' Hibiscus es- 
culentus dans 30 kg d'eau a 50°C et on y a ajoute 600 ml d'une solution 
d'hydroxyde de sodium a 50 % en poids. La suspension a ete agitee 
pendant 4 heures a 50°C, refroidie et centrifugee. On a obtenu 23,4 kg 
de solution surnageante, qui a ete ajustee a un pH de 7,8 par addition 
d'acide sulfurique et ensuite lyophilisee. 900 g d'extrait d'hibiscus ont 
ainsi precipites. On a transfere dans un fermenteur 16 g de cette pou- 
dre solide conjomtement avec 0,8 g d'extrait de levure et 4 g de chlorure 
de sodium et on y a ajoute 800 ml d'eau (pH = 7,8) et on a mis a incu- 
ber dans le fermenteur pendant 15 minutes a 121°C. Le bouillon de 
fermentation a ete refroidi jusqu'a 22°C et on y a ensuite ajoute 
0.1%p/v de la culture kefir CI. L'extrait a ete fermente pendant 
2 jours en cuve fermee, a 22°C, a une Vitesse d'agitation de 
100 tours /min (pH = 4,9), puis mis a incuber pendant 20 minutes a 
80°C et centrifuge. La solution surnageante a ete ensuite concentree 
sous pression reduite et lyophilisee. Le produit resultant presentait une 
teneur en azote de 3,5 % en poids. 
Exemple 5 

On a ouvert en presence d'eau des fruits appartenant au 
genre Bactris, poLir obtenir une suspension ayant une teneur en ma- 
tiere solide de 10 % en poids. On a mis cette suspension a incuber pen- 
dant 30 minutes a 110°C, on l'a refroidie jusqu'a 30°C et on y ajoute le 
ferment du commerce Kefir Fruit de la flrme Yalacta, qui contenait les 
micro-organismes suivants : Lactococciis lactis, Lactococcus cremoris. 
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Lactococcus dieacetylactis, Leuconostoc, Lactobacillus caucasicus, Lacto- 
coccus lactis sbsp. lactis et Saccharomyces Jlorentinus. A cet effet, on a 
mis 4 g du ferment en suspension dans 20 ml d'une solution de chlo- 
rure de sodium a 0,9 % en poids et on a ajoute 2 % p/v de cette solu- 
tion au bouillon de fermentation de fruits de palmiste. Le bouillon a ete 
fermente en jarre fermee, a 30°C et a une Vitesse d'agitation de 
150 tours/min. Au bout de 24 heures, le pH s'etait abaisse a 5,0. Le 
bouillon de fermentation a ete mis a incuber pendant 30 minutes a 
90°C, refroidi, filtre a travers un tamis en Nylon ayant une ouverture de 
maille de 500 ym, on a lave le filtrat avee 150 ml d'eau et on l'a ensuite 
centrifuge. Le residu a ete de nouveau lave avec 200 g d'eau et la sus- 
pension a ete centrifugee et enfin lyopbilisee. 
Rxemple 6 

On a repete l'exemple 5, mais on a ajoute au bouillon de 
fermentation 1,25 % en poids de glucose et 0,04 % en poids d'extrait de 
malt. 

Effet regfoierateur et stimulateur de c roissance 

Apres une incubation de 72 heures dans une solution 
nutritive, des fibroblastes forment une monocouche saturee, les fibro- 
blastes arretent leur activite et la croissance est arretee. Le combustible 
ceUulaire adenosine triphosphate (ATP), qui est produit essentiellement 
dans les mitochondries, est requis pour Tactivation de certaines enay- 
mes qui regissent, par exemple, le cytosquelette, les canaux ioniques, 
labsorption de nutriments et tout une serie d'autres processus biologi- 
ques importants. La determination de la teneur en proteines des cellu- 
les a ete effectuee selon la methode de Bradford [voir AnaL Biochem. 72, 
248-254(1977)]. Le glutathion (GSH) est une proteine speciale qui est 
produite par les cellules pour la protection contre le stress oxydant et 
des substances nocives provenant de l'environnement, en particulier 
contre les metaux lourds. Les trois aminoacides qui sont impliques 
dans la forme reduite du GSH sont relies avec des en2ymes cytoplasmi- 
ques speciales qui requierent de 1ATP pour Tactivation. Une elevation 
du taux de GSH conduit a une augmentation de l'activite de la gluta- 
thion- S -transferase, une enzyme detoxifiante. La teneur en GSH a ete 
determinee selon la methode de Hissin (voir Analytical Biochenv (74, 
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214-226 (1977)]. L'effet stimulateur de croissance des substances d'es- 
sai a ete etudie sur des flbroblastes humains. A cet effet, dans une 
premiere serie d'essais, on a mis les flbroblastes a incuber dans un mi- 
lieu nutritif pendant 1 jour a 37°C et 5 % en volume de CO a , on a rem- 
5 place le milieu nutritif par un milieu qui contenait les substances 
d'essai et on a mis de nouveau a incuber pendant 3 jours a 37°C. On a 
ensuite determine la teneur en proteines des cellules ainsi que la con- 
centration d'ATP. Pour la determination de l'effet stimulateur de survie, 
dans une seconde serie d'essais, on a mis les flbroblastes a incuber 

10 d'abord pendant 3 jours a 37°C dans une solution nutritive et ensuite 
pendant 3 jours a la meme temperature dans une solution d'essai. On a 
ensuite determine la teneur en proteines des cellules ainsi que la con- 
centration du GSH. Les resultats sont recapitules dans le tableau 1. Les 
resultats de chaque fois 3 series de mesures avec triple determination 

15 sont indiques en pourcentage par rapport a un echantfflon a blanc. 

Les resultats montrent que les substances d'essai stJmu- 
lent le metabolisme eu egard a la croissance et a la protection des flbro- 
blastes. 

Tableau 1 : Effet de stimulation de la croissance et de la survie 
20 (donnees en % relatif) 



Echant. a 
blanc 


Concentr. 
% p/v 


Serie d'essais 1 


Serie d'essais 2 


Proteines 


ATP 


Proteines 


ATP 


Temoin 


0 


100 


100 


100 


100 


Exemple 1 


0,1 






134+0 


169±0 


Exemple 2 


0,1 


155+10 


115±6 


145+15 


143±1 


Exemple 3 


0,1 


151+11 


119+8 


136±10 


234±1 


Exemple 4 


0,1/0,02 


119+2 


83±3 


131±8 


84±3 


Exemple 5 


0,1 


111±32 


145±32 






Exemple 6 


0,1 


155+14 


121+20 


163±4 


111±6 



Effet anti-inflammatoire 



Au cours d'une inflammation cutanee, des leucocytes, 
comme par exemple les granulocytes neutrophiles polynucleaires (PMN) 
sont stimules par des peptides, comme par exemple des cytokines, a 
25 remission de substances messageres, comme par exemple un leuco- 
triene, qui sont liberees dans le derme par des cellules activees ou ne- 
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crotiques. Ces PMN actives liberent non seulement des proteases, leu- 
cotrienes et cytokines pro-inflammatoires, mals egalement des ROS, 
comme par exemple des superoxydes et des anions hypochlorite, qui 
ont pour tache d'annihiler des champignons ou des germes pathogenes 
qui ont penetre. Cette activite des PMN pendant l'iiiflammation est con- 
nue en tant que denommee explosion respiratoire {respiratory bursQ et 
peut conduire a des dommages supplementaires dans le tissu. Pour 
etudier dans quelle mesure les substances d'essai pouvaient diminuer 
ou empecher l'explosion respiratoire, on a mis a incuber une lignee 
cellulaire de granulocytes leucemiques humains de ces PMN conjointe- 
ment avec les substances d'essai a 37°C et 5 % en volume de C0 2 . 
Apres declehchehient de l'explosion respiratoire par addition d'un ex- 
trait de levure (Zymosan) a la solution de cellules, on a determine la li- 
beration d'anions superoxyde par la reaction avec le luminol. Les 
resultats sont recapitules dans le tableau 2. Les nombres de cellules 
ainsi que la quantite de ROS liberees sont indiques en % relatif par 
rapport au temoin, en tant que moyenne d'une serie de mesures a triple 
determination. 

Les resultats montrent que les substances d'essai ont 
une forte influence inhibitrice sur l'explosion respiratoire de granulocy- 
tes humains, sans endommager les granulocytes. 



Tableau 2 : Effet anti-inflammatoire (Donnees en % relatif) 



Extrait. 


Concentration 


Nombre de 


ROS 


% en poids 


cellules 


liberees 


Temoin 




100 


100 


Exemple 1 


0,1 


95±3 


29+8 


Exemple 2 


0,1 


99+2 


42+9 


Exemple 4 


0,1 


94+3 


38+13 


Exemple 5 


0,1 


102±5 


54±15 


Exemple 6 


0,1 


97±5 


1 53±3 



Protection cellulaire contre les ravons UV-B 



Le but de cet essal etait de montrer que les substances 
d'essai avaient des proprietes anti-inflammatoires vis-a-vis de keratino- 
cytes humains. On a choisi le rayonnement UV-B comme facteur de 
stress, car les rayons provoquent une inflammation cutanee (erythemes, 
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cedemes) par activation d'enzymes liberant de Tacide arachidonique, 
comme par exemple la phosphoUpase A2 (PLA2). Cela conduit ensuite 
non seulement a tin endommagement des membranes, mais egalement 
a la formation de substances a effet inflammatoire t comme par exemple 

5 les prostaglandins du type PGE2. Ueffet des rayons UV-B sur les kera- 
tinocytes a ete determine in vitro par la liberation d'enzymes cytoplas- 
miques, comme par exemple LDH (lactate dehydrogenase), qui se 
deroule parallelement a Tendommagement cellulaire et a la formation de 
PGE2. Pour Texecution de l'essai, on a dispose une culture de fibro- 

10 blastes avec du serum de veau foetal, et 2 jours plus tard on y a ajoute 
les substances d'essai. Apres une incubation de 36 heures a 37°C et un 
taux de C0 2 de 5 % en volume, on a remplace le milieu nutritif par une 
solution d'electrolyte et on a endommage les fibroblastes avec une 
quantite definie de rayonnement UV-B (50 mJ/cm 2 ), La quantite de ke- 

15 ratinocytes a ete determinee, apres traitement par la trypsine, au moyen 
d T un compteur de cellules, la concentration de LDH a ete determinee 
par voie enzjrmatique. Les resultats sont recapitules dans le tableau 3. 
L'activite en % relatif est donnee par rapport a une substance de refe- 
rence, en tant que moyenne de deux series d'essai avec double determi- 

20 nation. 



Tableau 3 : Effet contre les rayons UV-B (donnees en % relatif) 





Concentration 


Nombre de ke- 


LDH 


Extrait 


% p/v 


ratinocytes 


liberee 


Temoin sans UV-B 




100 


0 


Temoin avec UV-B 




24±5 


100 


Ex. 1 + UV-B 


0,03 


74±4 


24±11 


Ex. 2 + UV-B 


0,3 


136±6 


0±2 


Ex. 3 + UV-B 


0,1 


170±14 


10±2 



Les resultats montrent que les substances d'essai redui- 



sent de fagon significative les effets nocifs des rayons UV-B et en parti- 
culier dirninuent la liberation de LDH. 
25 Immunosttmulation 

Par inrmLmostimulation il faut entendre des processus 
biochimiqLies dans lesquels des substances messageres, comme par 
exemple des p-glucanes, stimulent les defenses propres de Torganisme, 
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par exemple, pour fixer et excreter des substances toxiques et accelerer 
le renouvellement des cellules de la peau. H est connu que les organis- 
mes perdent cette faculte avec 1'age. On peut observer l'immunostimu- 
lation in vitro a l'aide de leucocytes humains qui ont ete actives au 
prealable avec un extrait de levure (Zymosan) tvoir Capsoni et coll., Int 
J. ImmitnopharTTL 10(2), 121-133 (1998)]. On a mis une culture de gra- 
nulocytes polynucleaires neutropbiles (PMN) a incuber pendant une du- 
ree de 24 heures a 37°C et C0 2 a 5 % en volume, conjointement avec les 
substances d'essai. On a declenche l'explosion respiratoire par addition 
de Zymosan. 30 minutes apres, on a determine le nombre des PMN au 
moyen d'un compteur automatique de cellules et on a determine par 
~ spectroscopic a l'aide de lunrinol la quantite d'especes oxygenees reacti- 
ves (ROS) liberees dans le liquide surnageant. Les resultats sont reca- 
pitules dans le tableau 4 et s'entendent en % relatif par rapport a la 
substance de reference. La moyenne de deux series de mesures avec 
triple determination est indiquee. 



Tableau 4 : Immunostimulation (doamees en % relafa 




Extrait 


Concentration 
%p/v 


Nombre de leu- 
cocytes 


ROS 
liberees 


Echantillon a blanc 


0 


100 


100 


Ex. 3 


0,01 


99±3 


165±7 



Les resultats montrent que les substances d'essai stimu- 



lent le systeme immxixiitaire et renforcent durablernent les defenses 
propres de Torganisme, en particulier des cellules de la peau. 
Determtoation ex vivo de Teffet hvdratant 

La couche cornee seche est un milieu dielectrique a faible 
conductivite. Si on la met en presence d^umidite, la conductivite aug- 
mente par suite du caractere bipolaire de la molecule d'eau. La con- 
ductometrie represente par consequent une methode appropriee pour 
determiner Tetat d'hydratation de la couche cornee. Si la conductivite 
est amelioree par addition de substances d'essai, on peut en conclure 
que celles-ci ont un effet hydratant. Pour l'etude, on a utilise un modele 
de peau in vitro qui avait ete prepare au prealable selon la methode 
d'Obata etTagami dans J. Soc. Cosmet ChenL, 41, 235-242 (1990). Les 
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preparations ont ete equilibrees dans des chambres a humidite definie 
de l'air et ensuite testees dans trois ou quatre conditions difierentes : 

- essai temoin sans traiternent 

- essai a blanc avec traiternent placebo 

5 - essai selon Tinvention avec substance d'essai 

- essai comparatif avec une preparation de reference. 

Les mesures de la conductivite ont ete effectuees dans 
chaque cas avant le traiternent et apres celui-ci, sur une peiiode de 0,5 
a 24 (heures) apres le traiternent. Les resultats sont recapitules dans le 
10 tableau 5. 

Tableau 5 : Mesures de rhydratation 



Extrait 


Conductivite [|*S] apres (heures) 


avant 


0.5 


1 


2 


4 


6 24 


Serie d'essaj 


i 1 


Essai temoin 


27,7 


30,2 


32,9 


30,0 


33,1 


29,2 


32,7 


Emulsion placebo 


33,4 


36,2 


39,2 


44,1 


39,4 


38,3 


38,4 


1 ,5 % p/v de l'exemple 4 


36,9 


95,2 


66,9 


55,6 


53,7 


54,3 


48,2 


1,5% p/v de glycerol 


33,6 


62,7 


64,7 


53,6 


46,9 


52,0 


55,1 


Serie d'essa 


L2 


Essai temoin 


24,5 


26,2 


28,3 


28,2 


25,3 


25,3 


23,1 


Emulsion placebo 


17,8 


39,0 


33,5 


29,1 


26,5 


26,9 


28,8 


1,5 % p/v de l'exemple 2 


22,9 


64,5 


48,1 


44,9 


45,3 


42,0 


35,4 



Les exemples montrent que l'addition des substances 



d'essai permet d'ameliorer sensiblement Tetat d'hydratation de la cou- 
che cornee, meme par comparalson avec des hydratants connus. Dans 

15 le cas d'utiHsation d'une creme contenant 1,5 % en poids de 1'extrait 
selon Texemple 4, on a constate deja apres 30 minutes une amelioration 
de rhydratation de plus de 160 %, tandis qu'une creme comparative 
contenant une quantite equivalente de glycerol ne produisait qu*une 
d'environ 75 %. 

20 Mesure in vivo de l'effet hydratant 

Comme pour la determination ex vivo, on peut egalement 
determiner Tetat d'hydratation de la peau in vivo a Taide de la conduc- 
tometrie, dans le cadre d ! une mesure non invasive. A cet effet on deter- 
mine d f abord sans traiternent par la substance d'essai la conductivite 
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sur une surface de 4 cm 2 de la face Interne de l'avant-bras (valeur TO). 
On applique ensuite 4 ul/cm 2 de substance d'essai, on laisse secher 
pendant 15 minutes et on determine a nouveau la conductivite (valeur 
T15). Pour le temoin, on mesure en outre la conductivite d'une partie de 
peau voisine qui n'a pas ete traitee par la substance d'essai. Les resul- 
tats sont exprimes en rapport T15/T0 en pourcentage et sont recapitu- 
les dans le tableau 6. 



Extrait 


Amelioration de l'hydratation T15/T0 


Exemple 1 


7,3 


Exemple 2 


9,3 


Exemple 4 


19,6 . . 



rent sensiblement l'etat d'hydratation de la peau. 
Attenuation de la rugo site de la peau 

L'effet qu'exercent les substances d'essai sur la rugosite 
ou la douceur de la peau peut etre determine in vivo a l'aide de la fric- 
tiometrie. Le principe de cette mesure repose sur le fait qu'on exerce a 
l'aide d'un corps rotatif une pression constante a la surface de la peau. 
La force requise a cette fin peut etre determinee par le coefficient de 
frottement. La force a exercer est directement fonction de la rugosite de 
la peau. II en resulte que plus le coefficient est eleve, plus l'etat d'hy- 
dratation de la peau est eleve, c'est-a-dire plus la peau est douce. A cet 
effet on determine d'abord sans traitement par la substance d'essai le 
frottement sur une surface de 9 cm 2 de la face interne de l'avant-bras 
(valeur TO). On applique ensuite 4 ul/cm 2 de substance d'essai, on 
laisse secher pendant 15 minutes et on determine a nouveau le frotte- 
ment (valeur T15). Pour le temoin, on mesure en outre le. frottement 
d'une partie de peau voisine qui n'a pas ete traitee par la substance 
d'essai. Les resultats sont exprimes en rapport T15/T0 en pourcentage 
et sont recapitules dans le tableau 7. 
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Tableau 7 .Mesures du frottement (% relatif) 



Extrait 


Attenuation de la rugosite de la peau 
T15/T0 


Exemple 1 


I 6 


Exemple 2 


73 


Exemple 4 


28 


Exemple 6 


130 



Les resultats montrent que les substances d'essai atte- 
nuent sensiblement la rugosite de la peau et la rendent nettement plus 
douce. 

Une serie d'exemple de formulations est donnes dans le 
tableau 8 ci-apres. 

Tableau 8 : Exemples de preparations cosmetiques (eau, conserva- 
teux complement a 100 % en poids) 



Composition (INCI) 



6 



10 



Emulgade® SE 

Stearate de glyceiyle (et) ceteareth 12/20 
(et) alcool ceteaiylique (et) palmltate de 
cetyle 



5,0 



5,0 



4 t 0 



5,0 



5.0 



4.0 



Eumulgin® Bl 
Ceteareth 12 



l.o 



1.0 



Lameform® TGI 
3-isostearate de polyglyceryle 



4.0 



4,0 



Dehymuls^ PGPH 

2-dlpolyhydroxystearate de polyglyceryle 



4.0 



4.0 



Monomuls® 90-O 18 
Qleate de glyceryle 



2,0 



2.0 



Cetiol® HE 
PEG-7 cocoate de glycervle 



2.0 



2,0 



Cetiol® OE 
Ether dlcaprylylique 



5,0 



6,0 



5,0 



6,0 



Cetiol^ PGL 

Hexyldecanol (et) laurate d'hexyldecyle 



3.0 



10,0 



9,0 



3,0 



10.0 



9,0 



Cetiol® SN 
Isononanoate de cetearyle 



3,0 



3,0 



3.0 



3,0 



Cetiol® V 
Qleate de decyte 



3,0 



3,0 



3,0 



Myritol® 318 
Caprylate-caprate de coco 
Cire d'abeilles 



3,0 



5,0 



5,0 



3,0 



5.0 



5.0 



7.0 



5,0 



Nutrilan® Elastin E20 
Elastine hydrolysee 



7,0 



5,0 



2.0 



2,0 



Nutrilan® 1-50 
Collagene hydrolyse 



2,0 



2.0 
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IjrluaGULIl AVJJr 

Gluten de ble hydrolyse 


- 


- 


0,5 


- 


- 


- 


- 


0,5 


- 


- 


Gluadin®WK 

Proteine de ble hydrolysee-cbcoyle sodique 








0,5 


0,5 








0,5 


0,5 


Extrait de l'exemple 2 


1,0 


1.0 


1,0 


1,0 


1,0 












Extrait de l'exemple 6 












1,0 


1,0 


1.0 


1.0 


1.0 


Hydagen® CMF 
Chitosane 


1.0 


1,0 


1,0 


1,0 


1,0 


1.0 


1.0 


1.0 


1.0 


1.0 


Sulfate de magnesium heptahydrate 








1.0 


1.0 








1.0 


1.0 


Glycerol (a 86 % en poids] 


3,0 


3,0 


5.0 


5,0 


3,0 


3,0 


3,0 


5,0 


5,0 


5,0 



(1, 6) creme douce, (2, 3, 7, 8) emulsion hydratante, (4, 5, 9 f 10) creme de nuit 
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REVEND IC ATI QNS 
1°) Substances actives cosrnetiques et/ou pharmaceutiques pouvant 
etre obtenues par fermentation de semences vegetales ou de fruits. 

2°) Procede de preparation de substances actives cosrnetiques et/ou 
pharmaceutiques , 
caracterise en ce qu' 

on fait fermenter des semences vegetales ou des fruits. 

3°) Procede selon la revendication 2, 
caracterise en ce que 

(a) les semences vegetales ou fruits ou concentres proteiques sont ex- 
traits ou presses et transformes en un bouillon de fermentation, 

(b) le bouillon de fermentation est pasteurise ou sterilise, 

(c) le bouillon de fermentation ainsi prepare est ensemence avec les 
micro-organismes, 

(d) le bouillon de fermentation ainsi ensemence est fermente, et even- 
tuellement 

(e) une fois terminee la fermentation, on soumet a un traitement final 
le bouillon de fermentation et on separe les substances actives. 

4°) Procede selon les revendications 2 et/ou 3, 
caracterise en ce qu 1 

on fait fermenter des semences vegetales ou des concentres ou extraits 
proteiques vegetaux, qui sont choisis dans le groupe constitue par les 
pommes de terre, le riz, le soja, les pois, les haricots, le lin, le coton, le 
sesame, le lupin, le colza, le ble, le chanvre, le seigle, Forge, la noix de 
coco, le tournesol, la luzerne et Thibiscus. 

5°) Procede selon les revendications 2 et/ou 3, 
caracterise en ce qu 1 

on fait fermenter des fruits qui sont choisis dans le groupe constitue 
par les pommes, poires, cotngs, nefles, cynorhodons, cerises, primes, 
peches, abricots, oranges, citrons, mandarines, citrons verts, pample- 
mousses, figues, grenades, ananas, cherimoles, pommes-cannelles, 
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REVINDICATIONS 
1°) Substances actives cosmetiques et/ou pharmaceutiques, 
caracterisees en ce qu' 

elles sont obtenues par la raise en ceuvre d*un procede comportant les 
e tapes suivantes : 

a) on extrait ou on presse des semences vegetales ou des fruits ou des 
concentres proteiques et on les transforme en un bouillon de fer- 
mentation, 

b) on pasteurise ou sterilise le bouillon de fermentation a une tempe- 
rature situee dans la plage de 60 a 135°C, 

c) on ensemence le bouillon de fermentation ainsi prepare avec un 
melange de divers microorganismes qui contiennent au moins. un 
representant du groupe Lactobacillus, Lactococcus et Leuconostoc 
et/ou au moins une levure, ? 

d) on fait fermenter. le bouillon de fermentation ainsi ensemence, ;et 
eventuellement, : 

e) . une fois terminee la fermentation on soumet le bouillon fermenta- 

.. 

tion a ion traitement final et on separe les substances actives. « 

** 

2°) Substances actives selon la revendication 1 , ~ 
caracterise en ce qu 1 

on fait fermenter des semences vegetales ou des concentres ou extraits 
proteiques vegetaux, qui sont choisis dans le groupe ponstitue par les 
pommes de terre, le riz, le soja, les pois, les haricots, le lin, le coton, le 
sesame, le lupin, le colza, le ble, le chanvre, le seigle, l'orge, la noix de 
coco, le tournesol, la luzerne et Thibiscus. 

3°) Substances actives selon la revendication 1, 
caracterise en ce qu' 

on fait fermenter des fruits qui sont choisis dans le groupe constitue 
par les pommes, poires, coings, nefles, crynorhodons, cerises, prunes, 
peches, abricots, oranges, citrons, mandarines, citrons verts, pample- 
mousses, figues, grenades, ananas, cherimoles, pommes-cannelles, 
atemoya, goyaves, mangues, ramboutans, mangoustes, fruits du dou- 
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atemoya, goyaves, mangues, ramboutans, mangoustes, fruits du dou- 
rian, litchis, fruits du palmier, bananes, kiwis, prunes nitschi pitayas, 
papayes, avocats, tamarins, fruits du baobab et fruits de sharon. 

5 6°) Procede selon au moins Tune quelconque des revendications 2 a 5, 
caracterise en ce qu ! 

on effectue Textraction dans le domaine alcalin. 

7°) Procede selon au moins Tune quelconque des revendications 2 a 6, 
10 caracterise en ce qu ! 

on ajuste les bouillons de fermentation a un pH dans Tintervalle de 4 a 
8,5. 

8°) Procede selon au moins rune quelconque des revendications 2 a 7, 
15 caracterise en ce qu ! 

on effectue la pasteurisation ou la sterilisation a une temperature dans 
la plage de 60 a 135°C. 

9°) Procede selon au moins Tune quelconque des revendications 2 a 8, 
20 caracterise en ce qu ! 

on effectue la pasteLirisation ou la sterilisation pendant une duree de 1 
a 30 minutes. 

10°) Procede selon au moins Tune quelconque des revendications 2 a 9, 
25 caracterise en ce qu' 

on effectue la fermentation en presence d'un melange de divers micro - 
organismes. 

11°) Procede selon la revendication 10, 
30 caracterise en ce qu 

on utilise des melanges de divers micro-organismes qui contiennent au 
moins un representant du groupe Lactobacillus, Lactococcus et Leuco- 
nostoc. 
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12°) Procede selon la revendication 10 et/ou la revendication 1 1, 



. riaxi, litchis, fruits du palmier, bananes, kiwis, prunes nitschi pitayas, 
papayes, avocats, tamarins, fruits du baobab et fruits de sharon. 

4°) Substances actives selon au moins Tune quelconque des revendica- 
5 tions 1 a 3, 

caracterise en ce qu' 

on effectue l'extraction dans le domaine alcalin. 

5°) Substances actives selon au moins Tune quelconque des revendica- 
10 tions 1 a 4, 

caracterise en ce qu f 

on ajuste les bouillons de fermentation a un pH dans l'intervalle de 4 a 
8,5. 

i 

15 6°) Substances actives selon au moins Tune quelconque des revindica- 
tions 1 a 5, 
caracterise en ce qu 1 

on effectue la pasteurisation ou la sterilisation pendant une duree de 1 
a 30 minutes, « 

20 

7°) Substances actives selon au moins Tune quelconque des revendieia- 
tions 1 a 6, 
caracterise en ce qu' 

on utilise des micro-organismes qui sont choisis dans le groupe cons- 
25 titue par Lactobacillus acidophilus, Lactobacillus brevis, Lactobacillus 
casei, Lactobacillus caucasicus, Lactobacillus cellobiosus, Lactobacillus 
delbruecki, Lactobacillus Helvetians, Lactobacillus hilgardii, Lactobacillus 
kefir, Lactobacillus kefiranofaciens, Lactobacillus kefirgranum, Lactoba- 
cillus parakefir, Lactobacillus plantarum, Lactobacillus lactis subsp. cre- 
30 moris, Lactobacillus lactis subsp. diacetilactis, Lactobacillus lactis subsp. 
lactis, Lactococcus plantarum, Leuconostoc citreum, Leuconostoc citrove- 
rum, Leuconostoc dextranicum, Leuconostoc kefir, Leuconostoc mesente- 
roides, Leuconostoc pseudomesenteroides, Candida kefir, Candida 
tenuis, Kluyveromyces bulgaricus, Kluyveromyces fragilis, Kluyveromy- 
35 ces lactis, Saccharomyces carbajali, Saccharomyces carlbergensis, Sac- 
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characterise en ce qu' 

on utilise des melanges de divers micro -organismes qui contiennent au 
moins une levure. 

5 13°) Procede selon au moins Tune quelconque des revendications 10 
a 12, 

caracterise en ce qu 1 

on utilise des micro-organismes qui sont choisis dans le groupe cons- 
titue par Lactobacillus acidophilus, Lactobacillus brevis, Lactobacillus 
10 casei, Lactobacillus caucasicus, Ixictobacillus cellobiosus, Lactobacillus 
delbruecki, Lactobacillus helveticus, Lactobacillus hilgardii, Lactobacillus 
kefir, LactobadlKis kefw Lactoba- 
cillus parctfcefir, Lactobacillus plantarum, Lactobacillus lactis subsp. ere- 
moris, Lactobacillus lactis subsp. diacetilactis, Lactobacillus lactis subsp. 
15 lactis, Lactococcus plantarum, Leuconostoc ciireum, Leuconostoc citrove- 
rum, Leuconostoc dextranicurn, Leuconostoc kejir, Leuconostoc mesente- 
roides, Leuconostoc pseudomesenteroides, Candida kefir, Candida 
tenuis, Kluyveromyces bulgaricus, KLuyveromyces Jragilis, Kluyveromy- 
ces lactis, Saccharomyces carbcgalU Saccharomyces cartbergensis, Soc- 
io charomyces cerevisiae, Saccharomyces delbrueckii, Saccharomyces 
florentinus, Saccharomyces globosus, Saccharomyces kefir, Saccharomy- 
ces marxianus, Saccharomyces unisporus, Torula homii, Torula kefir, 
Streptococcus thermophilus, Streptococcus durans, Acetobacter aceti et 
Acetobacter rasens y ainsi que des melanges de ceux-ci. 

25 

14°) Procede selon au moins Tune quelconque des revendications 10 
a 13, 

caracterise en ce qu 1 

on utilise les bacteries lactiques en quantites de 10 3 a 10 s UFC/ml. 

30 

15°) Procede selon au moins Tune quelconque des revendications 10 
a 14, 

caracterise en ce qu' 

on utilise les levures en quantites de 10 2 a 10 7 UFC/ml. 

35 
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charomyces cerevisiae, Saccharomyces delbrueckii, Saccharomyces flo- 
rentinus, Saccharomyces globosus, Saccharomyces kefir, Saccharomyces 
marxianus, Saccharomyces unisporus, Torula homii, Torula kefir, Strepto- 
coccus thermophilus, Streptococcus durans, Acetobacter aceti et Aceto- 
5 bacter rasens, ainsi que des melanges de ceux-ci. 

8°) Substances actives selon au moins Tune quelconque des revendica- 
tions 1 a 7, 
caracterise en ce qu' 
10 on utilise les bacteries lactiques en quantites de 10 3 a 10 8 UFC/ml. 

9°) Substances actives selon au moins rune quelconque des revendica- 
tions 1 a 8, 

caracterise en ce qu' * 
15 ( on utilise les levures en quantites de 10 2 a 10 7 UFC/ml. : . 

10°) Substances actives selon au moins Tune quelconque des revindi- 
cations 1 a 9, : . > 
caracterise en ce qu' , - 
20 on effectue la fermentation a des temperatures dans la plage de JO a 
47°C. ^ 

11°) Substances actives selon au moins Tune quelconque des revendi- 
cations 1 a 10, 
25 caracterise en ce qu f 

on effectue la fermentation pendant une duree de 12 a 48 heures. 

12°) Substances actives selon au moins Tune quelconque des revendi- 
cations 1 a 11, 
30 caracterise en ce qu' 

on separe les substances actives du bouillon de fermentation par cen- 
trifugation, filtration sur membrane, extraction liquide-liquide, extrac- 
tion en phase solide, chromatographie ou precipitation a partir de 
solvants. 
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16°) Procede selon au moins Tune quelconque des revendications 10 
a 15, 

caracterise en ce qu f 

on eflFectue la fermentation a des temperatures dans la plage de 10 a 
5 47°C. 

17°) Procede selon au moins Tune quelconque des revendications 10 
a 16, 

caracterise en ce qu' 
10 on effectue la fermentation pendant une duree de 12 a 48 heures, 

18°) Procede selon au moins rune quelconque des revendications 2 
a 17, 

caracterise en ce qu 1 
15 on separe les substances actives du bouillon de fermentation par cen- 
trifugation, filtration sur membrane, extraction liquide-liquide, extrac- 
tion en phase solide, chromatographic ou precipitation a partir de 
solvants. 

20 19°) Procede selon au moins Tune quelconque des revendications 2 
a 18, 

caracterise en ce qu' 

on separe ou detruit par traitement thermique les micro-organismes 
encore contenus dans les produits de fermentation. 

25 

20°) Preparations cosmetiques et/ou pharmaceutiques contenant des 
substances actives selon la revendication 1. 

21°) Preparations selon la revendication 19, 
30 caracterisees en ce qu 1 

elles contiennent les substances actives en quantites de 0,01 a 10 % en 
poids, par rapport aux produits. 

22°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour la 
35 fabrication de preparations cosmetiques ou pharmaceutiques. 
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13°) Substances actives selon au moins Tune quelconque des revendi- 
cations 1 a 12, 
caracterise en ce qu* 

on separe ou detruit par traitement thermique les micro-organismes 
5 encore contenus dans les produits de fermentation. 

14°) Preparations cosmetiques et/ou pharmaceutiques contenant des 
substances actives selon Tune quelconque des revendications 1 a 13. 

10 15°) Preparations selon la revendication 14, 
caracteiisees en ce qu' 

elles contiennerit les substances actives en quantites de 0,01 a 10 % en 
poids, par rapport aux produits. 

15 16°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque des reven- 
dications 1 a 13, pour la fabrication de preparations cosmetiques ou 
pharmaceutiques. 

17°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque des reven- 
20 dications 1 a 13, pour Fobtention d'une preparation destinee a 1§. sti- 
mulation de la croissance et de la survie de cellules de la peau 
humaine. 

18°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque des reven- 
25 dications 1 a 13, pour Fobtention d'une preparation destinee a la sti- 
mulation de la concentration de GSH dans les cellules. 

19°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque des reven- 
dications 1 a 13, pour Fobtention d\me preparation anti-inflammatoire. 

30 

20°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque des reven- 
dications 1 a 13, pour Fobtention d'une preparation destinee a la pro- 
tection de la peau et des cheveux contre le rayonnement UV. 




23°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour la 
stimiilation de la croissance et de la survie de cellules de la peau hu- 
maine. 

5 24°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour la 
stimulation de la concentration de GSH dans les cellules. 

25°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, en tant 
qu'agents anti-inflammatoires. 

10 

26°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour la 
protection de la peau et des cheveux contre le rayonnement UV. 

27°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1 , pour 
15 rimmunostimulation du metabolisme. 

28°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour la 
stimulation et pour la protection de l'activite des mitochondries. 

20 29°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour la 
lutte contre les rides ainsi que pour la revitalisation et le rajeunisse- 
ment de la peau. 

30°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour le 
25 renforcement des defenses des follicules de la peau et des cheveux con- 
tre les substances nocives provenant de l'environnement et le stress 
oxydant. 

31°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour la 
30 stimulation des fibroblastes a la formation de macromolecules du 
derme. 



35 



32°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour la 
stimulation des keratinocytes a la synthese de molecules qui construi- 
sent la couche cornee et/ou la jonction derme/epiderme. 




49 

21°) Utilisation de substances actives selon l*une quelconque des reven- 
dications 1 a 13, pour l'obtention d'une preparation destinee a rimmu- 
no stimulation du metabolisme. 

5 22°) Utilisation de substances actives selon l*une quelconque des reven- 
dications 1 a 13, pour l'obtention d'une preparation destinee a la sti- 
mulation et a la protection de l'activite des mitochondries. 

23°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque des reven- 
10 dications 1 a 13, pour l'obtention d'une preparation destinee a la lutte 
contre les rides ainsi qu'a la revitalisation et au rajeuoissement de la 
peau. 

24°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque dds reven- 
15 dications 1 a 13, pour l'obtention d'une preparation destinee au renfor- 
cement des defenses des follicules de la peau et des cheveux contre les 
substances nocives provenant de Tenvironnement et le stress oxydant. 

« ■ 

25°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque des reven- 
20 . dications 1 a 13, pour Tobtention d'une preparation destinee f. la sti- 
mulation des fibroblastes a la formation de macromolec\iles du^erme. 

26°) Utilisation de substances actives selon l*une quelconque des reven- 
dications 1 a 13, pour l'obtention d\ine preparation destinee a la sti- 
25 m\ilation des keratinocytes a la syn these de molecules qui construisent 
la couche cornee et/ou la jonction derme/epiderme. 

27°) Utilisation de substances actives selon 1'une quelconque des reven- 
dications 1 a 13, pour l'obtention d'une preparation destinee a la lutte 
30 contre Tacne vulgaire. 

28°) Utilisation de substances actives selon 1'une quelconque des reven- 
dications 1 a 13, pour l'obtention d'une preparation regulatrice de l'hu- 
midite dans la peau. 

35 
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33°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour la 
lutte contre Tacne vulgaire. 

34°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, en tant 
que regulateurs de rhumidite dans la peau- 

35°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour 
Tinhibition de metalloproteases de la trame. 

36°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, en tant 
que regulateurs pour la melanogenese dans la peau et les cheveux* 

37°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, en tant 
qu'agent d'elimination du mucus. 

38°) Utilisation de substances actives selon la revendication 1, pour 
I'amelioration de Taspect et de la douceur de la peau 
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29°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque des reven- 
dications 1 a 13, pour Tobtention d*une preparation destinee a Tinhibi- 
tion de metallopro teases de la trame. 

5 30°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque des reven- 
dications 1 a 13, pour 1'obtention d*une preparation regulatrice pour la 
melanogenese dans la peau et les cheveux. 

31°) Utilisation de substances actives selon Tune quelconque des reven- 
10 dications 1 a 13, pour 1'obtention d*une preparation pour ^elimination 
du mucus. 

32°) Utilisation de substances actives selon l*une quelconque de,s reven- 
dications 1 a 13, pour Tobtention d'une preparation destinee a l'amelio- 
15 ration de l'aspect et de la douceur de la peau 
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